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de tue puis terniner sans-répondrea quel-

-ques utines des remarques de h'on. membre

de la ville le Shîerbrooke - G0. Giig1) Il
h.relràailumerles querelles nationale eîî

ant tppetl iam psins que ltes distinc-

tion, d'ortigino peuvent faire naiître. Il a lu

irétention( le croire itu tu'ensa iersonnie se

trouve reprêseatée toute la population d'o-

rigine aiguise dais le Ha.ts-Canlada, et il

veut faire croire à l'étrniger que toute cette

punlation forminc un parti politique dilff-

rent le celuil des Canadiens-i;ançtis. .Je

saisis cette occasion le nier ce quil avance.
Auîmsi s 'iliii, si ce 'est plus le la

Iuh1uuiolntii t'origiine anigîtise le la cité de

ontréal, appartienti à notre patrti. De quel

côté de la hail' si mt jeu hl. umIui-
urs d n 'préseuter ucites I I 'uhar-

ai.ul,l' t::wa, etde Drmtumtun lu e iiî'Cun'i
il a s le ire côté h ii reprente le

coité le Shelord, qui est unuu cuiitî tour

nglai.is ? n'cst-e. iumon honort'.a m

u Sticiteur-Gin! di ha'Canada ?
Le 'ti île StastiUeîdi n'a-t-l pa jusqu'

l'lcIon de I114, prnque toujours élu ui

miembruie libieral h Pentstz,-vuquî'.l uie lu fouau

pas encore' h Et l' comid îe Missisquoi. i

quel parti aartent-il 'Uon. in'iibre

in Shrbuii~niunuuiu p nespoa :îuandidat à
lection le 'cmiI en 1S17 i tire le

Procuireur-général dlurs, n'a+il pas e.

i:va déf:iite eni diaI:i uele comté ap-

plartient u Pl:citer-Gneral et s'il est
irai ique ce cott appartienne aiu pcu

r'ur,1i nm'appartin't-il pas aujourd'hui
Si lue m2'tp ti'îer-t-il pas à lt prochai-

I,' éledtion é lirmle ? Cu'ependalit les luhbi-

ns de vs ciuOmt snite tous dl'iginiie anglai-

c. Oh ! il reste la grandu ou la peitite ville

ua Shrrnok, avte sa put ion de 800

unies, et sea dleux duzineiiis d'é!ecteurs,

que représeite 'bon. mbnlre. 1ais mué-

Inl- cît:' grande ville de , Sherbrooke,
i'avons-nous pis droit de la. ulree!aier com-

me appartenanît à niiotre pliarti ? 'n.li

miiembre, eu p n siègî dans ee'th

,:ambrîîe l'aiuîiet derrtirî'. us s'est-il p:ii'

unt à î s ltes evt' di iln'ou-conace'
'uIre le lerner mitüre, aux dbris dulî-

queil 'iml'e uliit s'éttiîe ralie le-
lituis, avec le devouient de l'lhnunîe huCO-

rufgeux qui es Iprît l ti sacri ir pour saui-

rsni 'enemi 1u tnaur.L huh. uet-

p ai, dans bi ligislaturOîe Ids-Canada,

lit altpulé lu: Lendrr deI uppoitiu il'

ljest', 'oudra bini ui penlnittre de
leimiander, s'il eFt'. vaiî qu'il ruprésenteu

les 'unitien m's i otoute la populia-

' anatisu, ecient il it qu1' depuii
'l-Iionudes pruiince', lpuuo. membre qui
lrappîò à toutes les prte', mame à Mon-

rea nit a ê p tre élu îdanîs auicunt e'ndroit,
ce n'esi à ll g 1 o •

agnteou pe ilvle(de
ihrbruooke, et enc'e l'arnée dernière

u!emenut lEst-ce là une preuve qu'l re-
'reshIute toute ha popultion anglaise ilu

Ltada h Vsud'ait-il aussi tnîouîs expli-t
uer comment il o lait que la matj r:t îles

îéînc parti politique quiî les Canadiets-

' nn. iembre a aussi parlé de protes-
Sluet(le cathioliques, cuomme :li tCe n'it

, pour exciter les pau d'ion, davoir
1 c es distinctiena d'origne. Il a dit

que c'était injuste, indécent, imnioral,d'em- ce, à mettre en cause îi tics luttes po!iti'
ployer au-paiement des pertes en qCestîr ques, ô at:aquer pere ellement le golu-
un fonds fourni par les lniotestans et aux- verneur qui reepee t otre nouvelle fornme
qulis les catholiques ne contribuaient nul- le gouvernement. Qjel est le mllemîbre le
lencit. L'hon. tntemîlbre a parfaitement cette ehanmbre qui pu e accuser le repré-
raison sur ce point; m; a s ee qu'il a dit sentant actuel de la cotronne d'avoir violé
prouve qu'il n'a point lu les rsolutions que noire ronntstitin, en quoi que ce sFit ? y.a.
je propose. S'il y I, ' comie le dit l'hus. t-il tni seul dies niownhu', du dernier inipîls-
membre, inljuisiec, iidüéciic, iinnomi!ite, tère qui, la nain ur la conscience, pui, c
dans l'appropriation ilt revenu dles licences élever la iparole coi>lrL' li:, rt dire publi-
de mariage au liaienient de ces pertes, quii qliuement, iln notre- p ence, à nous luib
s'Cn est rendu - coupable ? Ne sont-ce pas hier, éions dans lPopoîushionl. qi-ils ont ti

nos prédécesseurs qui, pr leur loii de seul reliroche à la:ire a4 gouverneî' ctuel ?
1846, ont fait ciix-miiaènes cette appro- PaiRis i d'e1t eux erait le faire. .Pad-
priationl liéciale ?1Je Veux, nut tcontraire, metsI néa oinsil qui'iliot unrche à lii
faire disparaître, s'il est possilile, îctte uap- liiire, 'est celui quIe couvrent leurs aia-
propriation, pour frire reitrr de nouveaul is s ieustes et iio:ales ; ils il
cette branche de revenu dans le fond con- droit le lui repiroelice qui doit lui iéri-
solidé de la province, etf irnir par là ter plus quiejamiiai.s l''tinc et le relict tii
l'occasion d'ei faire 'emploii uniIue- pays; il n'a Ipas boiti Ilexemple le lorJ
nient dans l'intérét dle ceux qui les Metcalte ; il nit , pas lit iitihomiie de
paient. piri. Voilà sou vc, e a ux yeux des

L'lion. membre de Sherbrooke a deinan- iebe' de l'(I poiLon.
il si, dans la présclittio diIIu bill d'aniis- De i leus injirea, lŽeurs îttvquessnes-

tie au cîomî me:iceineit le cett e sessioi, rante:, lancées ai lunque t dîle le -il
flous n'nvions ipas eu in arrire-pnsée, goutr u de l'ntiiniide'r ! Que lis bons.
lPersionne, dans cette chambre, n'a le droit imeibres e per (tiet le leur dire ue,

de itecuser de nurrir uie arrière-pensée, 'ils emiiiit par cieaectiquu, .b'ir leur
'lon. membre moins que tout autre. Il but, ce cta peineet CdépIeiunses pcrdues il

est bien îiconnu que lorsqueJ'étais ai timinis-.leur part. Si vous iaez des injures alira-
tèru cin 1812 t 191.3, j'ai fait tout ce qu'oni liguer, si vous aîvezo des attaliques à
pourait attendre le moi das la pIositiin prodigt.flous, igez-is contr noes Sui-
que j'occupais, pour obtenir cecit's mi s- vaut Votre xprssoni, nous somnies payé-s,
ti'. Si je n'ai pl obtenir îlors l'amnistie nfous' soillines ici pour le..; endurer ; mais

(Ilrale que je solilitais, les par-, ' par- nous sommes a:îsi ci, pour tiipriser lPs
ticliers que j'ai oiteuiis, ruivent ce( ut, n un, et rpeser les autres; et cest ce
j'aliir:ie aujourd'hui ; et j' délie mon enfi- que inou, feron-. Ces attaque. sonnel-

iimi le plus acharné( le venir Ie contre. les contr le iouivenlr-G ,ralme rap-
lire. En I'dehors du iiiniitère, à la sec- pellent une dépbile ré'einte Ilu lietieianit
sion (l deI 1.1.1-4. je pris îicore l'initiative, ,iuverneir le la Niovelle-i e, qui.
et sur miia propisition, cette chamlblire vota suit lit en passant, appiartiiit à la classe
à uI mitò îîîî use adri.sse Si lajest , des gotvernieiirs miltaires. et noir a la clis-
la priant le vouloir bien faccordie f iu m- ¡se des gomiieeiis civils, dans le s -i<s qli.i
nistie générale ln p lr de ces lits jusqu' présent'. a été attachb à ces ints.

ie devait-on pa s'attendre que, lrsqu''n Là, comne ici, l dernire :ection génué-
18 tg, je l's apielé à forier le miiî e raie, i: liibren't, a piac danls il ni-

qui existe aujourd'hui, je reoiuîveiais mita signimiinte minorité le parti qui . appell'

demnde îd'une amistie cenérale, conîain- conservateur par extc'elenice. Ce parti r
cuime je Péslitis qe (ctte deinade ne tenté d'ar rla naricie dli tigouverne-

piuvait plusd lans les circonstane''s, Ieiiî rep>oIsable, u pour ieux lired

éprouver uit rertis i .luirais été lien cou- vrai gouvernieimiiet résentatif. Ausei
paîle, si je ne aie is pias l.Yai eu peu hoiiiéte soldat qui îest à la téte duit goiver-
de pcine, et par coniséquient peus Il,' méri ienit dc la Nuvele-Eosse e trae.

à l'obtenir aujourd'hui. Je rie liniis que meiantitaii aeîertaire des colonies, les r'-

demander ce que hllioiim:ie ditinóié que imoniraices( les chis de ce pur,:. a-t-i!
nous avons pouri giverneur dirait lui- hien soin de faire reimarqueir que ce sont
mme obtenir depuis longtempis', ;et jaiais losles iriiics elrts d'un piari qlui e'xpire, ci
dr-mîalide n'a été reui, neueillie avec qu'il pene bien qule 'es eliuîrt» l neroui-

plus de gràe, his île bienveillae. )ns rnt pas à entraverla imarche rglière et
ces cirea-tcs, iétaiit-il pas naturel constituitionnuile le la furie'i egouvne-

que cette rainistie lt annoncée le la ina- mifent qiu e Sa Majesto vient de dOnuluntr à la
iîère s! dnnelle dont elle l'a éte, dans le Nouvelle-Ecosse. Que les bons. wiiiii-

iisruiiirs duîî trône ? Peut-on nous blâmer bres e réigneni de bhonle grace à leur
I'a viir, dès les premiers jour di e cette sort. In gouverneur alirtan ii eur avait
session, proposé le bill qui consîcrait celte donné hier la mIiaji- et le pouvoi. Au-

iIIIIistie ? Que devient doni le reproche jouiriliii.ite élection aire, ienI qle 'Iîu'

d'arrière-pensée ? Il n'v a qutre celui d!ont ItFsionlFs dans lo'poiiitn, nous a niné.

les lèvres pairdoniieiit. niis non pas le à iious, la majorité eh le pîuvoir. le n'a:

rur, (lui puisse' avoir le eourage de nlous ';qu'une consolation, bien fliible il ent vrai,
aidresserce reprocbe. à oiliiir aux lirs. iempiiires de lipposi.

L'lion. membre dl île heirlbroole et quel- tin ; c'est de prendre patience ; peit-i:re

quies autres menmbire- le Poplrition qu'il par ce moyen aurioniiît-ils la chance île r-

prend plaisir jourd'hui à a ppler ses ami conquérifr une poisitionii qu'iils regrettnit tant
ont e'il recours à'nieesii tactiqe îles d'avoir perdue.

liartis politiques avant notre nouvelle forne Je n'i plus qul une remarque à faire
île gouvernement, celle îLe tiettre en cau- et les lions' miembres di idernier Ministère,
se, d'attaquer per:onn'llemiieit le repirésen. qui ont pu conserver uni siCe l i cetfti '

tanit de la couronne. Quiand mes niis et chambre, ne diront pas, je pense, que c'est
moi, éliios dans l't-piiiein, cn riavioi- leur faire injure que d'exprimer une cron-
nous agi ainsi envers le nobic personnage viction que je nourris bei sineèreitent, et
qui est aujourd'hui à la tête e inotre gus- que j'ai raison le croire être partagée par
verinient ? Est.il jamais sorti une parole tous les membres i le cette chambre et par
de notre bouche, qui püt les blesser le le pulic, c'est que si nouts, imbres d111
moins luî monide? Nous comprenons mieux Bas-Canada, avions voulu, dans le der-
notreunission et nos devoirs, et envers le nière administration et par là lii assurer
pays et envers lacouronne. Il y a injiusti- une forte majorité, l'ion nitè que notus

- îdemnîîîandnîajurd'hui nous aiurait été ac-
- cordée de lon 'îeur par cette même admi-

iistraiion ! après avoir pris elle-mome
h'iiiitiative île cette imesure, après avoir.
coumie lle l'a fait, eingagó la foi du gil-

verniiiemient, 'île a teits: 'ette iesiure 'i-

p''mit:e sur nos tîtes t comme iui espé-

mince et commlie une 'inieie ! ElJie nous

lisat : venez, à , et l'indîlemtîité sera

i-vo'.ét.e '.Nous alvons étú fidèles a àuos

îsciiees, eu ont été 'idèle's i leur se-

tacte.
J terminerais ici, ai ce d'it l'un

moi, d'unîîe parole ii<ante, ri e<t
Jia'ée à l'hon. membre pour iaillioti,

(Sir A'lan i\lcNah.) Je suis coivainu
I qu'il Pa prononcé sans trop réfl'chir, dan

i chaler des dbats. l ''e 1iarle rqIue

lpur iurh à l'hoi. membre l'occasionit de

tse réliaeter. En tparlaat lescantdiens-fran-

çais il es t appîel's foreigners, ètrain-

pers !" Qui ! M. POrateur, les cana-

dies-'fnç:s étranugers sur leur terre rpafa-

Iole ! Ce urait lisse isule, si ce mot mal-

iuuiri't de 1o'litnt. enmbtilre avait 6thpro-
noicé ivec pr!médiiqn h Ce serait pour
noua uneindiiIle commrie lF iété le inuit mal-

heu reut dîle or Londh!, l'adri'sse de
Scetieuipartie lde la popuulaiuion le l'Irlande,

qui, comme lesci- nadiensni cs tcia-

t.' aculî n nrriieion . loii. menire
lit]; se hit gloir I'étre uni 'na i' cename

le serait-il, si les canaiens-fançais, lurs

de la guerre île 'iinipenidanclut' :ie améri'aine.
iavaienit par, par leur valeur et leur dé-

voumiiient, io:serve lus Cuialas .' -

geterre h Si ce i'eit été dui curae is

ctaadienîs-nis ri 1775 et en i1:2, les

Caniadas seraient auijouuii u'lîîîi partie le la

con! ódral on an el inei. elt to mT
lire ie serat pas ici pouriuer le srme qu
lour.

L'hon. ei re pour Hamil:ia n'a pu

Cli lmpiter dl'altau1 plerle gouveru'nment r's.

pmisdIC ; il l'I[prouvait cep l] - eni

IS 1.: i ''était dibuisuii tuuis ritle liscilir'

ou'en'enlt l'avait plaré dan le litetii
que vouls, ocrp:, :1. lOateur. Aujour-

dl'hui qu' i i eî .!scen.iu, il le conldamn-

ne ; il 'approuverai:< .:maiu encore, si ml

h' rappelait dautis ce famuit ;;ii :il l'approe-
rSt avec la mire cordihlit' avec laquelle

il eUn i dsa it lo 1e eni )S , l.r.-qu' la har-
re du(I conei.cl ligislatif, en présentant! o i

îles ibside, il dis: au e I rs'it deh la

ouronne : " N ou:dvons r mnws-
ument laireremarquer a \olle len-
i c que1 le, subihsides pie '' bil rorde,
t tioctroyo sontis le sytm'me , iver-

" eetresponisab!e quka tén; é W :

upeuinuument et si gra:ieumeit arn S.:
£M:je'sté, à 'ues fidél's suj't anadiens.''

(.1 rouitin a r.)

ASSFl>LE LEflISLATl V E.

Adre'.s e Ç nte.
Lundt.i 12 tru'rs.

A Cii.tuiilnnn ot pures i'itee5, ut ':rte
aires teles îde kluueh \'aciii el uqueîpieî-

i aneds, du 'm:e d Durc'huester dei'iatu-
dlant. tlise loi pour régler les droits sei-

g: pouriaux pouciliter la Commutation de
de Tnr.

Des im'mesa, uemduantl e r.isse-
ment les miiipauî:lites C lParoims.

D]es mmes demandantl des amendie-
ienuts à la loi d'enegitrement.
Des mümis, demandant des ai'eide-

| ments aux lois des chemins.
Des .méi's, demliandait le rappel de

.aloi l' 'du'atitia et demandant le nour-
velles ai poitions lugales a la Placeti id la

loi actuelle.
Des itèeics, dcimandan.. la représent-

tation basée sur1u lapopulation.
Des mêmes, demandant rbolition de<

cours le omtissaires et le rètablissement
îles cours le district et de divisiois.

Dc Messire fDéziel et autres de la

Poini te- Lévy, et île Eucher Dion et e :ttr
le St, Thorras de Monmagny demand t

1el.ti"I.iti.iu de ispositions pour fci'ilimer aI
consitution du chemmi îde ferde Queine t 

p. dae' Ptrh.sidet et. irectursu dev'
atquies rie Al/nd Dis/rict ude .(leuon-
r'e d, de itî, îe Gore, on ant- 'Ol

ds dlemanu an à être entendu.s, par leu;r
conseil, la liarie ld la fChambr' 'onoti

letsulitionus qui doivent t ure popjos'e

par Phb!e, Il. h eks 'égard i' l'i'.
msin tupe éhentu. par le gouven'-

mnru't provincirI.
Sur iioon le M. Cyy, la enianl

des Présidei'itl et directeurs dus dit.'-
lIanque's 5t acrord, et leurs u'nils

M . i ti introduit ini bi!! pour.et-
f'uutui' nrla uuh n de.,s ix

dimo l 1is-Canada ; -2 u I lu lu
Ui mues-a' est reçuI lu consli il'u -

hant le 'on urs d. lui ebchambre aux ieu
li'u qui Suivent :

HilJ pour donner !nteiu ierprétation lu-
gtslative à contins mots employés dats les
actes tti iparlement et pour rendre uiiitide
lut répétition le certainesesxpression .
iceux.

Mill pour orduonntner 'in:sertion des tn's
îfliels et judiciihes da:I li Gzette lu C:
tiatla.

Le ne message inlforme la chambrlîu
que le cnlîd i iopst: sans amendeeu

a l,,x bill suîivnms•
.ll pour iiappelet'certins nes y

nuntionineuîs et pour utablhr le uv'lle'
dusmsau sltdes mgrs

IMI pour eitieitn ttre umentii u
capi:il de la LBanquu îe onréa.

Sii mtiiondlie M. Chauvenuu n 'r
i e-t not-'' demliamlani copie lu R(app
f.L par 1%1. « il. o luIc k et Duberger il'

I*extiruut lui t rritire en arrière d'
Qubeanl;ii !a d!irtIn lui lac. Si..,u'
et dopil toute corrsomI!iiiance i'i're
le iîuIuveitire l'ithi.liei'doa d'n pom'
coluîuît ilds comtes de Québe', l'our;
ou tonini v i unil titi nitit donnei d tern.
io:re ilu S ea'i.

Sur mllotion d' ' . Shenvod, il 'st ri -
soLI uiuiuneuuu témoîlin ie sera payé poiur-

>n om r:ondevant tuni comité (dee ced
àhambr. liminF Puu erfiatd'linrLit,

memb:uiru's hi' te'l emu'uti rî'mius tuu uru:si'de't
lui. 'onsiaiint qI dle tel teltiin 5

uiiuim rtant et even'îtierl.

Sur mti ea d M. Lmiiiieux, une aundri'
'et v'leîi pour obtenir til état des arg' s

:''eus mu'lment et payés par ti rgit
dle li u ri' îe Lauzon, le montat des

cens cet re z.
hl' li re;us duc on'wil ce jouir et e-

les-us imetionnés Soit us une Iremli'i'
lois. 'e hIcture demam.

I'uI. Latutuiitiiie îîîei idevanutiatlauun'
• e ti i l t :e i m e le n ird Sta iie

à LordMrv llte. daiéce duli 3 sept. ,
au Siijet duti bil! pour acorder un secom

contre le guiiverniemeinu'it dle ne une provinei

aux s lj e dSa ajeté ayarnt dc's récanaiu-
:.onlS (c lnt wit :lom vereent.

Lr .iîll dle uppnitis 'ulites est on'siiè-

r I ' :: co:1.ite.
L . u régieru' tau>: îles dommnuuiuic

:.tr le-' tites de changes est lii luue 2e 0.oc
et rnie'e.

Le bil de la sei''onide muniicipaiità i
Samunnett lu une 2e fois.

h a le' ecture lu bil! des inspecheurs ue
Loi et r nuise à j''udi.

le h!) ide: s uiiiniciltilités îe Lotlaine
st li lue 2e fis et ol,rdonné u'il suLut

Le ill puir tranisfér:e à 'Isle Verti lu'
cili'uli i, muiiiicapalit No.1 r iu comn-

t uli' iuunuitski e-t1 li unc. Le fois, et r-

donné d'être unîuyelvé.
Les nutires ordre's du jour sont rémis t

la chuamare s'ajourne.

. 1di 13 mren.

32 Pétitions soi présentées.
Les biIsîsuivants sont passés
Bill pour diviser le comtté île Lotbinlièr.'

ca leux Iumipitlites et deux autre'
uConcernîant le llaut-Canada.

Le Rapport du eniiii sur le bill pour
facili:er la commutation de Tellure est i1i-

misa à mereredi proehuaint. M. Beaiui
intîroduis t uIll pour îiinoorr les Rci-
rends Pres Oblats de 1 Imnaculéec oicep-
tion eMaric. 2e lecture !undîui.

M. Taché est ajouté au comité ieras-

ET



_______L'Am delaIne1iion t ! a tie
ient des Che'riis de Fer et des Télégra-1
plies Electriques.'7. - ,

Le Bill de la Quarantaine est lu uine 2e
fois : 3e lertîi.e le'iin..

La chambre se r&rne en comité sur le
'Bill des éler.tinni Le comité se lève, lait
rapport de prçgr's, et siégera de touveau
,demain.

Les autres ortîres dt jotr oti reuis et
la chambre s'ajourne.

J~,
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ME LA PATRIE.

Le L h rône îliance'lle quand l'honneurI
i'l'suct one foi e ironnentii pas. '

QUEP3C, 16 MARS, lS19.

Reue :Européenne
(Suite.)

Espagne.-Les troupeu dl la Rine" ont
mcinporte une victoire sur les Carlhtis'

ommindes par Cabrera qua étaé svére-
i"ett bleie. Quelques journaux fran-
si disent que Cabrera s'est retiré en.

Belgiue. Le congrès qui se réunit à
Bruxeies pour operer la pacifur.auin le Il'-.
1a3te, comimence à exciter Plattention géné-
tale. Les membre c ce congrès sontt.
Sir Iienry Ellis, pour l'Angleterre : M.I'
DIjagranée, pour la France ; le coite der
Coalleredo, pour l'Autriclie le iiiarquis
Rliccetle comte Tofiei pour la Sardaigne .(
et M. Martial, pour la Toscane.

Venise, la Consulte L:,mbarde, les Pro-
'\'incîaes Vénitiennes, Modiène, P'arne, le
aouverement Romain, les républicains,
les niolêres ont aussi.enîvoyé leursî repré-

sentants au congrès, miis leur admisson
o1UTre de gramdles diffîiultéis par ce qu'ils
tut trînonns depuis 'expulsion îles Au-t

trchiens île litalie. LIrs prétetions se-t
lori: proiibielient rejeté ,parce que lesba-
ebs de, coiferenccs du coigi dè, '-int les dé-
itarcaion ici teroriajes ti.,éeu par les traités
ter tl5ýriîés que Il'Aîtriclîi, l'Aitzleîcrre

,t les autresprenihresL pnd e
'Europe, paraissent vouloir maintenir.

îles preiiiers iactes du congrès scra de
décider qtuelles puissances italiennies y se-
colît representées.i

Autriche.-Les rapports le la1hongrie
-sont contradictoires. Le total îles foirces
tutrichienies est maintenant le 780,000
bînmmes. Il y a eu des troubles dans la

Croatie et la Servie. Les détails iî'ein sont

pa connu.

Francfort.-On annonce que le parle-
:tent central montre les dispositioiis tont-
,'iliatrices au sujet des twhèllîés le Schlesvig-
.i olstein et qu'il acceptera les huses dut
traite proposé par la Grandiiîle-ietaignme.

Delapublicité des Jugements de30Cours.
La législature a maimtenant sous conshil-

ration deux projets îe lois pour améliorr 
le système judicaire uiti Bas-Canada ; l'un,i
pour donner une nouvelle organisation aux 
tribunaux de première instance ; Pautre,
piir établir une nouvelle cour le R6vison
des decisions prononcés par ces tribunaux.t
Dans 'un et l'autre de ces projets, su trouî-r
ve une disposition spéciale poir obliger les t
cours le justice à motiver leu-s jugements.i
iii suivant les termies de ces projets, tout
Jugenent contiendra. une exposition som-
maire des pots de fiit (t de droit, et
rontiendra aussil le motifs jur lesquclstel
jugement serafondd et les noms des jîu.gîsi
y/ii auront concourus dans Id jugement,

Cette disposition est excellente, né-i
c.essaire même à la bonne administration1
dle la justice et essentuelle pour établir sur
îles bases fixes et certaines la jurisprudence
des arrêts. Sous le sysitèe io judiciaire
actuel, il existe une dispoiion aiu même
l'n'et, à laquelle les juiges n'olbéisseit point
S presque jtllais. Dans la plupart des
jugements motivés, quand les juges
laignent se conformer à l'injonction de la
loi cejugernîents sont rédigés comme suit:

Le demnJeur ayruit proutd les
illegucs essentiels dre la décration fiéec

en cette cause et le défendeur n'ayant psu
'tuali' les alléguées essentiels de sa d--
tln. la cotir condamne le Dîfenderi- &c.
Si 'action du Demandeur est déboutée on
applique la môme formule dans le sens in-
verse.

Voilà pour le motic' des jugements sous
le vòea:ue et Dieu veuille que tous
veliqui s'abr devant la législature,
il n'en soit pia encore de meme..

Mais ndmettons que les juges rempli-
ront fidélemtent les devoirs que leur imnpo-

ra la dispositiin ldes pillets que inou ve-
iite île citer. Quel 'est le lut de Cette
dtispiusiiiî?' N'est-ce pas île fatire conînaitre
.îar.les mourtits et les r'aisonis du jutgemenit,

les point de droit et:de f.it qui ont été dé-
cidés par .eJugement7 l.'est-ce pas dans
le but que cette dêciti on aimsit motivée,
puise s'appliquer aux questions analogues
iqui s'élèveront deva:it les tribunaux, et
fixer sur' ces pointsIa. jurisprudenuce les
arrêts? N'est-ce pas enin, pour que les
j".ticiables cnnaissent les motfs dc ces

ecisiouns et les apliqtuent Iu. diffli'ultés
île nmme nature < sumiendtroiut entre eux
pai la suite .et pi usr leur suri'ir le i èi' et
de cndtilte datîs la solutind deces dillictîl-
tés i ''el e tineonte tablemnt le but que
le 16isiateuire en, vue.

Mais ce but si igilioranuit à r'dmiiira-
lon, à li catiot'dcs loi, wra+il-chte-
nu par l'iiset'tioi dan, le livre de nos sta-
tut', de la d spoation seule que nou, taoi
raplportet plus haut ? ioutus ne le croyon.s
pas. Le jugement sera bien mouv6 ;i muais
qui .n cooniaitia les nuotif,, les aiilons'
'es avcea.s 'des'parties, les.jugee peut-être;
.et le. reste du barreau, les juwiicilules ei

"uiSrit l dà en' aurontitit auune connaiance
que celie qu'il auamnt aiutißie lois de la
Ironociini oui t qlide,c l'aie urr tent e,
du, jugenielit. Olui onr d'lolrs.
combiei C.t dé'ectueuise une semblable
Connaissance ; et tous le joursI I'estoII
lias témoin dans nos cours Je-citations de
précidits fitites Le bonne foi par les avo-
cats, et nulleient applicables aut chulatas
lequel on les invoque. parceque ceux qu
citert ces dli- isionîs u cousnamenut pa bien
le, points de dioit et el fait cn liuge déci-
dés par ces précóentm.

Il est donc le toute nécessité, et comme
complément indispentsable du motivé des
jugusuemnts, de pourvoir à un moyen facile
et sûcr île pubibcité des jugements, et ce
moyen oi l'obtiendra sûremtîent par la pu-
blication les arrts des cours, Soit dans la
forme dus .Rapports . sgls soit dans
celle suivie par la Ivie d(e Législuatioii et
de Jurisruidence dont le manque t'encou-
ragemient necessité la supension.

La chlieu îLe ce journal périodique ayant
démontré qu'u ic semblable pubiication ne
pouvait se maintenir att umoen I'aibonniie-
uments parceque le prix eut était trop
élevé pour la généralité les moyens lu
pays, il faut avoir recours à un autre mode
le publicité et lui assurer toute al'tithteniti-
ité et la foi possibles. Pour obtenir ce

double rsultat, nous pensons qu'il suflirait
d'introduire dans les projets de lois ie judi-
catur maintenant soumis â. la considéra-
tion du parlement provincial, les disposi-
tions autorisant l'exècitifI à nommer dans
cliteun des grands districts des ofliciers
compétents pour rapporter fiilenitmî et
exactement d'après les ilsirs,les upoinits

lie fiüt et île droit en co o n, les plu-
luiries(des parties, l aao îîti s itées de

hart et d'autre et enintu le jioculitent moitivé,
et les raisons et îexbatous verbales
donnés par la cour lors de lai pronîonciationu
Ili jugement.

Comnue die raison. ces uoieiers devraient
être sans; et oui pourvoirait à leur sa-
laire en imposant une taxe légère sur cer-
aine procédure, par exemple sur chaqun
WIrit rapporté devant lus Cours de circuit
dans les aiaires aud cssus de £20, de. la
cour slpérietureu et de lia cour d'appel.
Ou lornerait ainsi un fonis qui Ferait perçu

par les (rl L!ers de ces cours et par euix
remis à certaines éïpoques, au receveur-
ghitral qui. à soit tour, paverait sur lesi
sunhtesi lui ainsi renies, lus salairu îles

uîo-ts et ce fonds couvrirait alussi
Part des fraisle Publicationdtiîe ces rap-

Par ce moyen tout le monde serait au fait
de la jurispruudrence îles arrmes. Oin auiait
uiai umne jîiv-iri.deine lixe, certaine,

cnitiitatue et me variant pas runstamment
d'un tribunal d'une Cour â lautre, et quel-
iluefois mêmeti ut jour au lendemain, coi-
ttle c'est le cas sous le présenlt systèmet de
jliucature.

Nous preuons la liberté d'atirer sur ce
sujet important, l'attention île Iadniiitra-
tin, et celle les representants. Nous aut-
rintia aimé à développer notre plant plus au
long, tmais le temps nue nous le permet pas ;
et d'ailleurs ce que nous venons de dire est1
stualisant oir mettre les lecteurs au nit ilde
ce queu noua sugg6rois.

Lyre Canadienne.--Nouns n'ons reçu
unme éprouve ut frontispice de la Lyre
Canadiienn. C'est une ebarmanie litho-

ghrapjihie qtii reprèsenute un jeune homme à
l'air mlnaolique, asiis aptitipied d'un arbre
avec ces parolesa titbas :

Et e'Lt anglîud ut uiuliie,
Quît je mt',nisreCpost',
Sur la phs haute branche
Le rosimaiuil clhnii.

Ily a longtemps Pie.

KNits espérons que Al. Rows'en rencon-
trera l'encouragement le pus libiral,
qu'i! miéite. Les iouscripteirs pour-
ront se procturer gratilmenucrt ce 'ronis-
pice au buretun de ce jour.al sou; quilules
jours.

Lundi, le bill dl'Indueuhmnîitê les pertes
souffertes par suite de Ila rebellion de 1837
et 38, a subi sa première lecture danis le
Conseil Législatif. Cette première lectut-
re estordinairement une uflaire ce routine ;
néanmeins un honorable Conseiller s'est OpI-
posé à cette lecture et après d'assez vifs
débats, le bili a été lu une première fois.
La deuxième lecture mu dli avoir lieu mur-
creui. Cette mesure passera dans le con-
seil à une majorité de 3 à 5.

E. 1. Fabru 'cutyer atété élu maire île
M'uotréail.

On a 'ait corir eus jours derniers le
bruitipîe ladmíî'mistrhiioin avait acheté' le
Canaedienî, et qtà M. Catclhon allait 'tre

nommé imîîpriiner de 'Sa Majesté os
ne savons d'où r'iiiiéitnt ces histoire, 4qui

ont préocupévement l'atte'ntinîi ublique,
mais nous somas en 'état le pouvoir de-
clarer qu'elles'atrent rensettfaisses.

Nouts avonobli il'aînoncer le décès,
à St. Thliîas,"n t Fière Manrc, le dernier
des rècollet&dit eanada.1

AcciDEnT.-ýaIledi après-midi, uine
chaîidièi éde la cîrderie le M. Convers ati
Pied du couran contenant du goudron,
-'est li am et le iqutie bouillai t ateint

:l'ingemCur John Mack, ut le cîatleuir
IgnncéDeinune, itípoint que le ;pr''iemiirc
est mort cuir le eop et Pautre a expirù hier
à l'hôpital. 1 pa r t que les deux victimes
de.l'nddent, s'iaercanut que la chi uidièý7
re avait atteint untropgrand degré le cia-
leun'jetèrent de leau froide dcestus, -ce
(lui fut Ca Lis de Ple:losion.- Mierve.)

Oh 'nôus prie de dire que t'eu M. Mont-
nmîiuny u'ta1piprtenmtuiî p4à1at la société des 3
meses, uuIs'I aà e.,dune messe.

Le choléra -L'arrivé ili Liirerpool '
'dont noi, aIvoIs paré avant-lieu avait ré-
panditl quîelques armes. On piéteilait1
que la imaladie qui -égnait à bord de ce nua-
vire était encore un lois le choléra asiati
que. 11 uue'n esu inici heureusement; Pen-
quête a établi qu'il Ie s'agit que d'une dis-i
senterie maligne. On devra toueufois faire
cin sote d'éviter reà rumeurs qui, à défaut
d'attre épidêmitie, 'slimientent chez beau-1
coup de-gens-le mal le la peur.

!t-( , s'rrU)

NOUVELLE REPRiS ENTAITION

isëe isr un Tab/au .//ppro:ùmt;f de
la Population dt /s-Canada, wppo- i
sée s'éleverà d 76604 âmes, ent 1.S.
En 1825, li popu'ation du Bas-Canada

était île 423,6S0 fiminel on 1S31 de 511,
919, et en 1S-1.4 dei 690,782 âmes. La
population ayant aggmenîté, de 1825 à
1831, de SS,239 antws, ci suivant cette

proportion elle aura.it doublé tous les 28 à
29 ans. De 1831 aà'14 , espace de 13
années, la population n'a1 augmentté( que
de 178,861 âmes, ce' qui tid'apres cette
nouvelle prolportioi. nue tk dublerait la po-
platiOn que tous les 37 -à 38 ans. L'in-
vasion îles cépidémies île 1832 et 1S34,
les troubles de 1837 et IS3S, accoiipa-
gués de 'migration au dehors, et la
diminution ue celle venait de l'extérieur,
peuvent expliquer ce ralentissement dans
l'a mentatiot >progressive de la population
du pays. Sir'accroissement le la popu-
lation eût continué dans lainme pur ou

portion qu'entre 1825 et 1831, le chiffre
auttrait été eut 1814 le 742,920, tan-
dis que le recensement fait à cette
époque ne la porte qIu à 690,7S2, c'est-à-
dire 52,140 atidessous ; la proportion Con-
timutant la mmtute, la population serait
au tjouîrdî'hui de 813,999. D'unii auître côté
le clitre le la population basé d'aoord
sur les reuetnememns le 1825 et 1831, et
continué jusqu'à ce jour sur I'augnentautioni
de 1831 à t1814, ue donnera que 745,811
tîmes

Si les choses étaient maintenant à peu
près ce qu'elles étaient avant le choléra
et les troubles, en calculant pour les
quatres dernières années sur l ibase de
Pa'rroissemet de 1825 à 1831, oi aurait
tiue augmentatin de 95,911, oui unu total
pour 181 île 786,693 ; itmais comme il est
très probable que le recensement de 1825
se trouve au desous Il, uchii-re réel plus
Peut..tre qu'aucun de ceux qui ont été
flaits depuis, le moyen l'appîrocher' le plus
près de la vérité serait de prendre un
term nmoven pour les quaitr edernières
ainuées entre les riacen-emiens le 1825 à
1831 et île 1831 lIS14, re lti donnera
une augmentation( le 75,52 âmes sur le
dernier reaencement. , tuit ttaiml pour
l'année 1848 îe i76,30 1.

Le chifire de lai puoulation ine fois
établi, il seruit thtsliiile le calculer lPac-
croissencit île chaque comté en parti-
culier, puisque cet maecroissement de

75,522 basé sur la derntière supposition,
est au total le lin populttion d'après le
receusemncait le 1841. comme untt està 9
plus quelques -fractions ; mais coimmte cet
accroissement n'est paa : le même dans
tous les comtés, i est nécessnire d'établir

des proportions approximatives qui mue

peuvent être appuyées que uir les con-
itaiseances plus ou moins exactes que l'on
a pu so procurer cuir l situation des
tiffrentes localités.

D'après les renseignements les plus
exacets, lai c!assiicatîion suiivanîte sembl le
nie deuvoi r offrir qîue bien pet dl'njectionis,

,ut et, suivanit tute pirobabilité, la pluîs

correcte qu'il soit possible de présenter en
l'absence d'un rècensement otficiel.

1.-Touites les localhtés nouvellement
étiblies'où se trouvent des teries fertiles à
des conditions avantiageuses, oîffrnut île
graids vantitages a 'émigaton venant. d"t
'dehors, atissi Lien pîu' celle qui laise les

parties du psillirculargées de population,
pour chercher au loim les terres à bon
marché et propres i faire des établisse-

mens.sur une échelle étendue.
2, Tous ces cou.tês qui ne.sont pas en-

tièremenît en culture,et qui offrent encore
de grandes facilitées aux. colons, ou ayant
des centres particuliers vers lesquels l'in-
dustrielete commer'ce attirent la .popu

lation. Ici l'augmentation est encore con-
eidérable, mais nue peut pas tout-à-fait

marcher le pair avec les localités classées
d1ans ilu cantêgorie précédente.

3. Cette classe comrprend ces comtés
qui possèdent qcuielqlue-unls les avattages
îde ceu: mui sont compris dans la deueièine
clisse, mais à un moindre dégré,. 'ayant
qu'un nombre très-limité de terres en bois'

debout.
4.. La qatttrilte et dernière classe se

compose de ces comtés qui tue sont plus
susceptibles qhue d'un bien faible accrois-
semuuent, étant etntiéruueutt en culure et
inuayant pas le ressources particulières,
indépendantes de l'agriculture, capables
de soutenîir uie grande augmentation de

populatiun.

PAR LE TELEGIMPfE.

CHIAMBRE D'ASSEMBLÉE.
.Mercredi, 14.

M I lolmes introduit u Bill pour incor-
porer la Compagie du chemmi de fier du
St. Lautrent A l'Atlantuque. 2e lecture
lundi.

M. Chauveau introduit mun bill pour
amnlr la lui relativemenit à l'institution
les actions mixtes dans certains districts.
2de lecture.

Le bilg de QuIarantaine et passé.
La seconde lecture de Bill pour amender

les luis é'uésure a t remise ai six mois.
iour 40; contre 29.

XIorn. Chron.

Nouvelles de l'Etranger.
cottis:sE'omu.us'ec t'ÂDnrtcuicltaz iDE

lume, 1 février ISi-9.
Demain, s'ouvre la Constituante : le

parti exalté -veut faire proclaier la Réptu-
bligue, mais depuis quelques jours inos

uministres semblent reculer devant cette
idée, dont les conuséquuenuces les épouvan-
tent. Tout les rapports qu'ils reçoivent de
leurs agents dans les Provinces les conufir-
nmentd ans cette répulsion, et c'est pour ce-
la qu'en ce moment ils se rapproeehnt le
Galletti et de Maiiaii, chefs de ce pairti
de juste-milieu qui nfous i jetés datis l'abi-
me. Hier soi onacommencéitravailler
dans ce sei ai sein d'une réunion pépai-
ratoire tenue au palais Borromieo, où se
rltuvaienut plus de soixante-dix imembres
de la prétendue Constituante. Un des
moyens qu'ils comptent employer pour alt-
teimdre leur but est de persuader i huit OI I
dix de nos démagogues lis plus violents

le quitter voliiaireient Rpune pour quel-
que temps. Ce moyen leur a réusnei déjà
une fois quandl la garde civique révoltée
demanda 'expuil-iot des étrangers:vous
vous souvenez qu'à cette époque Gaibail-
di, Gavazzi et d'autres voulurent bien con-
sentir n s'éloigner. Mais les ci rconstacires
sont cItanmgées, et aujourdhu i ils ai auront
pas la même complaisance. Dèsidemamin,
arrivent ici la légion.1leara et unmue eti-
tue des ptus furieux démngoges d'alie, les
mêmes qui ont dernièrement execuIé à

I'lorence la relpresentationt d'émeute par
laqueIleu1 na imuiposé au pailement toscai
le vote le la Constituante italienne. C'est
là, pour nos exaltus, un puiass:ant renfort. ucrpus îles volontaires renutis de Veniu r
Il litr rend tout leur audace ; ilsl ue céde-
rout certainement pas. Les initres ce-
pendant paraissent dlterminès à t'ire tous
leurs eirtis por qu'on nu'en viei tnte pas
immédiatement à leclarer la dhéantc ut
Pape. Ils emploieront toute leur miiiilten-
ce pour obtenir gn'on envoie île nouveau
une dépiluttion fà lue IX pour le prier de
revenir à Roume. Les esprits incertainîs,
dont le nombre est toujours fort grand, ni-
puiront cette idée dans le seul but de ga-
gner tdt 'temps, car tout le monde sait bien
que le Pape tic peut pas se rendre a pareille
invitation. Telles sont ce matin, les dis-
positions des partir i que ceront-elles de-
main ? Nos ministres voudraient bien tue

puis aIlr j usqu'au bout, ils ont peur. Nais
les gens auxquels ils ont affaire leur font

des carabmiiers.
Après la légion ronainte evoll miambu

par l'épicier Galetti, qui itoius arriva lu I1

janvier, nous avons reçu, le 31, le l égit
dles revenantIs dI Veise Reuci r ni '

On n'a rien nrgé p rii'leur procurer
entrée triminphtil, m't itu simu l
ont excité seratit vrainiit diîivile à de
re, iar il n'y en a pas eu. Ces hers ni
ritalient cependant un autre accueil a
que vous puissiez e juinger, icii u

eutirs exploits. V'enricdhi soir, '2 fui
troia d'entre eux se rendirent à î i- a
Saint-ihl et deumtanèrent a in iai

recteur île l'établissement, le aulitu
T'sti. Ilîtrodlîuits auprtiu'ès île Son Eminl'

ute, iiin îe ccs briganidis lui delmad li hi>

anit h'lîonnmîeur de le c uonnntre. L1

plu depeinlceore, et il est lenpossible
que,., sous le poids de ce sentetnent, l.eurs
id ie cangent de nouveau et qu'ils ni
soielnt les premiers à demander ce q'exi-
gent leurs rouges adversaires.

Vous pouvez avoir une idée des. senti
mentsqui animent ces derniers par le récit

ans les journaux de la reunion ver-
dreii soir, 2 février, au théâtre îTardi-
naeîo. ,Vo-us8,ýd'un · 0ous yauleremarqué lediscours
d'un ce ta n abbé Ardirîuî ;ce miérable
cles ll d'un apotiealice e'Acquasanta,
dans la délégation tscoli. Obligé de
quitter son plya jîpur cerains écrits qui lui
avaient attiré de fâcheuses affaires il vient 1
Rome. Une honnête famille eut pitié de lui
et daigna le.recevoir. Pour témoigner ja
reconnaissance il la dénonça, Paccusant Le
manger grps lesjourb maigres. Il i'était
jusiqu'à présent connu que par ce trait
d'hîéroïque piété. Tel est 'apôtre qui tnous
prcha vendrediJ'apostolat civildu petple
et la nécessité d'abolir le domaine tempo-
roi des phpes. Ses paroles furent accueil-
iespar des p udissemes frénétiques,
et.la.iéuiiont se sépara aux cris de : Vite
la 1?publigue 1 qui retentirent toute la nuit
dans les rues de Rome.

On m'écrit de Caüte que la Russie a
iis son veto a toute inttervention armée le

la rance dans l'Etat pontifical et que,
d'autre part Pie IX persiste à repousser
toute idée d'intervention autrichienne. Il
me semble que les puissances catholiques
se montrent par trop oublieuses de letrs
devoirs. Jusqu'ici, qu'ont-elles fait pour
le Pape ? Des compliments de condoléan-

.ce. On stygmatise le peuple romain, et
on n'a pas tort ; niais n'est-ce pas austitun
immense scandale, que cette ilnactioi pro-
longée les puissances. La France, dit-
on, a éié d'aord arrêtée par PAnleterre,
maintenant elle est arrêtée par Russie.
Est-ce que dans une question pareille il e.t
permis à la Fratice de se laisser arrû-
ter ?

Je laisse ce sujet, qui m'entraînerait
trop loin, et j'ajoute quelques mots s ce
que je vousi i marqué da as nies derniièive
lettres. sur la mia re dont on it fait les
élections. Dain toit P'Etat, ce sont le.,
verrIes olic aubs q ui les ont faitce. ls
étaient pour cela organisés depuis loig-
temps. On en avait étabi juue dl
le- pus petites villes, et phriout ils règntîa
souverainement, On ie petit se tîire tM
idée de la terreur qu'ils inspilreii, et c'c:t
à Paide de cette terreur, ie la nce,
de la llmenace, dui neîsoige et de la riic
qu'on est parvenu à i l tnir le nombre vou-
in le votants pour la validié de l'éltcriii,
et à faire déposer danls 'orne des kiîlluiii.s

que les seigineurs et îinaitres duit lieu ont eu-
suite coumplés et vérifiés sans aucun onrCu-
1e, et iir leuels ils ont vu lesInm initaal
leur plaiuit d'y voir.

Je vous ai lit utî' Rone le chlifre dî
voltans aété îe 23,54.é J'alliirice qui
iur ce nombre il n'y avait lais 3,000 éleii-

teurs séiutîx. Le reste se comiil pue l;
soldats, de iialades, de repris de j'iiir,
île icges qui o t voté trois et quatre hu. et
sirttt l'étirangers viagabons it autrî
accourus li Rme le tous les citt.

A Feretitito, dans la mnage u
Romle, o n'a pu parvenir i fornier le i

lége éleuttoiral il n'yi a pts vil le vote.

n'y cil a pas uit nîoî plus i Aiatri Ili a '\.
roli ;ce qui n'a pas empêchéli e trouver uin
ceîtaiii nonibre de vontil tpour former Ih
députation d(Ji cetto povinice, oiù en ) ui

tains lieux uin persiste a payerIv ' di iti

mouture parce que les lihabiit.Ints lie recott-
naissent point (lue nos dictaeurs.aientiml

pouvoir égiitime, et regardent par cani

iiiet J'abolition pronoinée upar eux coitunt

illégale. IOnns toute la province de M.1
cerata, iur 23,000 électeurs, il i iyii
Iule .5,400 votants, d'où il tiiit dedi"

1 800 votes île la légiuo Garibl



DE PRtOPIEýTES ,FONOCIEE5,
SiTUEES DANS LA OITE, ET EES EN ,VIRONS DE QUEBED 00MPNRENANT If

TREIZE LOTS ýdont, la vàleur ést domme suit;

PRE IEROTI.-Un quai situé enIlalas-VledQéeduté tnord (de lu rue lit. Paul, sur
la rmvère st. Charles ; comiennt-i s4:1 pieds et d1 pouice de(Irgeur sur 379 piessil poices de proto- s d'ree.l'sessinonne uier maIi m o m

deur, mesure anghaise, ia di.wtairetuesfilstos usiS. André, St. Alitomel et t .Jêromte, (de lroch.En E u ENOTAIR .
trente pieds français de largeur chaqUe,(dottPlacquéreur aura niéamnisoins la liberté de se sCrvIr julqu'à -p-A USSI.-- 1Esoulsignlé, terni depuis qulqt11I ursemsfhors
Ce qu'elle soient ouives tes. . jdeLICette ville a P ihuimour dýLumoncer qu'il aL Iu-

Ce lot est b'orné Den front vers le sud par lat rue St. André. et eni profondeur vers le nord par le chie- Peux mutres loyers dlaits le hsaut de la memise pris l'ewrciee de sa pr ofession enstoni bureau lie-
nal1 de lat rivière Si. Charles, joint aut côté ]Est ù François J;osephl Parantl, et fil côté ouest à James Gibb. Maison, s*zadresser au bureau de ce journal. luel, tue d'Aiguillon, porte voisine de M. Il.

sus CL,lut est bâti Un quai surtoute sa profondeur, lequel si 25 pieds (de largeur. .Québec.t 16 février, 1819. GuicuArh tec tiaboutrg 't. jean.
Juquacequ a u S. nré:oi ovrtjusqui'à la i lie Si. Thomais, on jusqu'1 'ilarite St.Pierre, LCY Rce 1lot aura droit dle Fe servir du1 pa<sage qui existe ac ;elemntaucôté est du lot N. deux, de nieui GI:ELCUER

pýiedIs de lry et commumtiiqnant de la it re St.Andrîàa rue Si. l'aul, le propiýtaLire, se réserve tous a se Wof Québte, 12hJiir 18-18.
les prolits qui pourront provemir des sleepers qui l onlt sur le qum ju Isqulbu 1 j0 dcmr rcan

ECOND OT-Com irend unir terrain situé en la Bosse-Ville de Québec, quartier St. Pierre, autten

côte nlott de la rte St. Paul, lde .11 pieds 2 pouces de larie, sur la i ue St. l'a], et .13 pied- 10 p oues Eosuerbeomgaziiraintennt occ îe.
de large le long Lde >agnrettu dela rue St.A ndre, sur 12ý)7 pieds d pofondeuir, le tout imesurE sueb ip stmannntoclù

lunglaise ;bornécuerontpa l ru StiPal,]tcnrpoladerrprePlisemnt udde a re S.et- epatM.3p001 sebe, btise lol, Aht)aiand (Pn gan nonbrad

tiré ; joint et Fa s oehPaient, et.à Podt v1, laIhms Gibb. Rae St. Jeani. ado rå personnes, le ('uiguloilmera un
Avec tsue puson et,.pierre a tiols 1 sur totle front dutiti lie(mplacemrent, avec tunicomplt.ir o EciNTRE

blireau entarneére, Irepignon clsest dl' ermulon at unIoyeavec Janws; Gibbl, e celui du côtéest'' , COURS POPULAIRE DE CHIMIE
sera itoyquisavec.le <ht Fis. Joseph iParanit. Il vla aussi timagarUenbois sur ce lot. Avocat. I

Ce lot ressert sujetauesriud nesl rorLdesdltpe iedele, laisser se servir enl No. 3-2. rute St. Loui::, durant lequel seroi ex pos,és ¡mr unse série
tout temssonit envoiltureou nautremnt -du passage < ui existe actuellement ducòté estde ce dit lot, de Qul e c, Fvie lSM8.9depincsnombreuses et(des e ia

nef iesdela gconmmuniquant de la it is S.e t Amr'a lat rule St.Pauil, qu'a ce que Ila dite rute
St. ~ ~ ~ P Amr1si1uvre trmpi d aière 1or 1ue onmni ionire et faceile, soit Cen voituretinmseàlapredeoulem d,

out autrenjent du[dit Lit Net1 soi avec lu sit . Thomas, soit avtec la sie St. Pierre; les locataires die E L, LI1SSON, les fails 'es plus Curieux, leS plus ls et
Ce lot auront drloit diecniur leur occupation.piisqu'à la lins de l'année courante. es plus (lesat e cette Fcieilvee

.TROISEyIV IMT.-In fpn do terre situé enl ht Paroi>se det CharleIbourg, Scegneurie de Nore ARTISTE DAGUE%REEOTYPISTE.... . . . •

Dane losAigý,, il L!Co t. e.-éhc.iiLflu i,-iouirsi li ,o St Perce«ral en h e our tinouser dix it itdix sé i .
• Dniede Aues enle outé e ué eeatiieuuomé ilag St Perl, enro six Tmi lesde1 J R EN D 1.1liberté d'annloner lausDamnes et :Ces <quiauront lieu lejLUNDI soir,!e tLaIlldu arpent et dlerm deIL Iolantir trois arpenits et quatre per ches due profondeu.Ir ; avec CUn mor- 3e iusde Quhe. u'il itt: reltera qe y.,a e

ceu de, terre yadp Inat dvoté nord, de'! ix perchles defiresurtnapen etq tre peres de pro- ;uh aade phI Il een vil le.·lireetdm.
fondeurl.idtr il de a terre dPAlexis Uedard, ces Ldeux lots cnig et Ib>rnms nir ont vers l'eýt fpar le uij 1Lobjet (du1souIssignè étant simplement
chonnn deRo dit chiemm iSt. 1Pierre. Vin profondeur ver., Pouiest par le loi Nu i, et par Alexis Ifdarit
au eûtó nord encore par.le dit Alexi, Bethird, et Ltu riémü d par Louis BAdard. avec timeasu n nem e , tiépam dre (les rconniiati ces n, réz bles et

de( kitIieds de longueur, bien hfiiedans le djiiigoût. isuegrangýe et étale ien fite, ;ac pits et 11E C C URl EUsIE Iles pou rlPOU vrier Coin ie pour Chomllrnou
plompile., de profession, lotteni recouvranItt les de-Le dce lot Ieistotefoità se rairle otNod tlen c-nye ésgn.' e es. néit lelpri -Pen'otrée ne sera

Ledi lt umrotis e omoýC«era n ne.'m 1 lopmn de terre d'un arpent et doimde larg-,,lsur f 0. um lut/ccors(Iiie d'UÎNE P S
quin!ze arpleis (de proIlbdeuIr, lprenatllsoir ntà Psa la profihe orudu foNo.>, Cet aboulislant à sa

prfLer erl'Ouest Il Etiennle Bedard. jo Iluantm nrd à Ale Ih d Ird et Jean peinat u11d ~NET.et ecuéepar mA-,im ,;- om(npoiln ut -- 17 n -

aà Louis 11edard, avcceirot ela'eoentot:em.,n oiur.lut w n atrves e otNo0,ml.rin RI»ar dmeen N. IouCh Lde prprneparsón.

le hein ndqu imp l,'Our Comm11)unique 1 entre lsdu nedu dit lot No.3, qui se tiouve tdébe,ste . Jep.De., billet:- sont dep itiau urculd

Coupé par le (dit lot îNo 9 .. . C-t lune hior ilg-mlonstre à Cinq rcalrantdloi ('ano//e etil ebI le I Itordieni de Pinstittt
QUAT]IGME LY.Ulpmdtred iraidlotci-dessus troisiemernet éign:,laucomi trs ed id d imètie.i.1ti,ret Clgl'hn.i onéil l me*tl s

sud,-oluest d'iclet1l, ayant em 'vpolebes ,dle-fion t a:iChein let msx perches lde 1a ur à sa pr foleutir, ,lsuriau deo:s. et Un do 2 p ie.d ediametire à l'intá- 0 0 É " l C "

OUn a psseneperche de prolondeuir. o:rné t fron:vers Ire>t.par l, chemin dulRoi, en pmfundeiur et riur, l'hýOrILo; Q>pléeti su nhfice uek-ture du coturs.

atu côté nord ait lot Nuo:i, ci-dessus designé, ei tau and par Louis IBdard. N.ueU.N
AvV micrnemaison et ,bouilansgelie dsu cntu-ILfnlonsordre. Ele sonne à toute. ls les heureso dmihur es 0 uhc . ére,149

ClQH1 .- e ops 'nlopin de tene situé Iau méneelheu. d'un arpuntis den dCa d 'heu(VIiýlLi!Lre. et inalude a. celte 0opaut on1.1 p:4
laree sur ultniapenti et cing pelches de profondeur, ,lstsé enitre! le lot No 3. d!es atirs vanié>; doeie s ignadl'ILe . : uix pNar bquelestunmouln asledetU piesde mler aveu ll bcies, danls lermeilleur odre possible heurvs precis IndIeLe-wmiewduis R ERTOIRENATIONAL
et o ler eu .le iie nuuilue jamais <dau anIj nesaison. ait son de la et peutdonn r ane aux C ui púdésirent sousenire doiv-ilt

Le thbIenIiu travelse ce lot (dl!l'est lPozuest, sera communn enstr ele poreaed- ce lot et lu pro- quaire il,-ide i rie t as u l 'nimt,]c r h z le rhepa xlirirsd
pri tir u lotNO 3. mécnin< ils,-une lrfa;cule desip ior 5 et

Le lpropriétaire de ce ILotaura lde:plus ILe droit auliern-linpluivé qui conduit à inneVrm la tenle d' b- in ie. tur( v proi, durle 3 pe it ei;Canazda. oi a Md r. . .Afmt gn

oiart nlot ïNo 6, 1pour gagncr lauschemiin ionha.pese 7.5o mre>, s.m meela luer .sb. Quebles, 15 Sept. EIMS.
SixlGs T.-..-P ImoreaUdelitere t ilanySi. Pierre. dans la lite pmoissdihale lqui jh.e ie ar, t e Inee neu ch,

b rd'unarpenit et demi Len1 superfici, disulait Ide la terre d'.\I..xis Bdret bm par hi de o u oi:t>ns lesti h . L'hLwoile o rm .1

b . cots ; avc undiloit de passale - ur la lterre dutdit MIxis Ikodard, fpours* gneors P- tle ciin ii jour, sans la 1miul .1" .neà re 'acemaý

-lu Rzoi, et imiiLetre passagep'rgur ralen:iciuchemindetohm; ce dorncier chemin sera Ms: btin f < tj w LUmn:*
aussi aà l usagedu propraire dutlot n milt )cil]; tune1maere tra er>(-ce lot, eltily La une exellente c

p'lace pluru m ul.iusec 7 iir>rS I18I.Qubc 12 pun. 18 le. Ji lie St. Joeseph

S1pT,11 LOT.Une erresiiiuéeà la râe tSi. picre. Visla dit jparoiFe e l-Cha;rleoboIurg et

yigntlý( e td N tre Damse des Angs ;d'oundemsi-illpuitsd h :Illur ungt arp ent e pooner-- --- -- -

hen epal-derit vols le suid-oue.'t anU ein de-l-Roi.e I r-l ri e t vis le snord-est, .au1terrain dev

31essieursi du Sémimlaire deQée c. i nant d'un i C Ié , IL, li ord à rIL i pjei..et (duIcôté sud ià ld ,

i la ve leJ a Batiste Bedard, avtec&sune ecllneplavecide tnulin sur la iete .
JIUTI .iE LT.-Un trre.suéed:ilht iais>ie deeSt. Dunlaan .a l'eilloitinommlé M\\ aterloo -

Seiin.mient enila aroilsse detBeauport, enile ottod- Qube, étant le loi Noi:, duquatriome rn- PO T N IITUINIDU::fi il .
ýontilemuiii.trossi r lents d Le filout ur vmii: im plenlt!dIlprofonldeml, plus ou moin. ; beoî e ti tpu

r les i-erres Idutroisemiie rang, et et proJ*mideur pu % le en:mitieme rang.d'U öt, e : par I*ioma;Ls Ratkm 1

ustLde l'autre côté par Wilhin Hi-ailton, avecisuepilace duemouhlin bur la livie. J'lachjauýýée étt i rol' P 'm c .M / I a 0:Iar lped Ila é l :I*ld «.ra.1

achm év..nl fou ordrc. v ii t au puh!iv ecil eIemni:;s eee pour Cn oursiensi t
NE 1 1 EL T.-.UnIinhI e:otnt situé u auoug l.Jints t e :ilis:Côté udt de(Il" raiment i libéral dont (11n abien "i o.!uj U iv1:oi:-r. i li flt te qus'on i c :tul m l

rue",;.Jende ldtop dfrturadieo et p 6pm de e a>a prom . . I. .,

deur, suir 1:3,1 pieds G 4;ponveeirfndu ornié en flous %eVileL nord par 1:adite sulo N. .leais t, meeofvuri ,aen, tILoni minecesrad ieou.i r et. t te

prfmervers le sud put le tenlain d odmurIIli n dou itàla.1%enve Mileri, eltiati teone pour Ituvriter sa part d ptrn'eilCe

nodetpoli si uniel IHole,ut Imrtie ii, . J. Pawnt';epiLn 1 u-ountdo auio e oe cl ::1 .1isondsahsqui va hwnitó,t com!ner ou lecom-re e lChhmri
mitoyv eceerb(:o t lot NO .Il.. imd s nUmj:r s de ader u x marehlt'l-il,-;-ean:adieý, ile.

. Dnie Il@e.gniestan ûténorid lis<te iruM. t. han, d 1. iuds-7 puco..lde lar ge as 63 piedavantages immenses d0e ba rle de:,; ri AnenpeilIple lne 1,;àt pha. îa ni!nai,
de tmh ier, boinlé en nont vers lenord au dit Di l lod e a-en wvi is h-.>,Il:Liter ainsd lodanslic uxqu I·L- u oßai t I>1e up 1 8 .at- is Ldrost i
J.odonaue ; j im t linscôté stid-oues.t au lot Notit,e-e uéig é t Lau eôté est au o ie eloi (LUICou ert, tie ce. Ce fýi1vit el 4dt reontre I ti!te. l cess>ite tuamilo d,,
. espesdo n ; aveciundroit d gegrvoitue u 1utàmnta ravu.s IPVImpiuemen d

D uel odg. lur oimmumquier d(lit loi Ialiti rUt-St. Jeani, avec Une puute inuu-oen l del

construite. ~~1vaineu ils i atun'nee liubise leurs :lisrnn.eur i:q (ln u leur 1
ONZlG E OT-Unemlacmet a cla e elu e-dos ermreentih ic-d 13 pivkd *7 /Gint tde rlzue sans lannloilles,

pouces Lde frotir 63 lieds I11 pOuces h. Iporn, OUr ; boné ats bon, w'IlidsaurraIIu des repriléicruato eC-m elallgo ! l 'ti 'tnan aieetd
t:raw, et eL'ii leur vers14- soudau tessinram Ilde l onmusce ; joignant iun éléeüte ou: 1imlot ";o 1.e-..

dlvnll désigné, (et ;m colé est cansnommé Maillot, avec diolit(Ide puclige en cIuatiun aveu le piopultoit en jor, parmi touteos lescLastsIdi a socié, 'vilIla modicité de on pnl x d ahI n .1! .

- ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ sI du loiot]àu -r eld et e1udUe ou oimuur ameR ea.epra devient11 %i ex celent centre .de pubite,. M . es smns rchtl l-i, Lgmil .ii 1

11IZM H Tan eplacmensitué V elibt 1.aulbimi:St.je .n1,aucauté mruldeL.litrute Ric-bien lm ilohonore(deoeureentelles, pourron;t anon e toute muú:a:
1ieu, de.12Ii eds :2 pouiCol, 1es i>im i r 72 1pied, - Ja Uposeauilcô t é iles , vet7itsIpied 1S a;t t So6e> t ; bonro 11 toute o rt :it i .Cronit eILtord par la dite tue IRiceheu, et (-,ilproondeur Nver, Ilesud 1par1 l! noinimié Dsad

.i111t u côté est à JspSvret au Voté nue.tsiàNlassow. Pm' donner des Ilheihtè to aux per1solimlæ (plirilannoncent, 1nOUS avons ii j I. ; :,

- KIýM-arMIwr.- opinde terre siuuéau du ubl t.hani, au volé e Ide a ucqui i., n muiqura Ip:is d'èltre nyantayux pour Ile comm1111 eek.

pl ois rente -piedsde fIron1 .acnthit I h poliendour. 1étntla moitió aIllrote ne.t du A diiWr de (.e jour, no lTernir Lnsa iannée, les, olonnes vu p:e tie ,r
lot IN"'2, el partie du lu NI , lbonéen ifreutpar la dIiie is,-le»is, met modor, par .esdnorjunl, urasmmde.Cux arh d nauesir m sm

. la[IC n ILharde Iiýeprersdi-ftis.1.F.esi h lrinersIl md de feuirJ.'leF. n(1 Idie.jou nae pouilauscntilemdur deX marhanrIl] mtreopoien.;;.i%.

Lv tout suivnmt les thr t plan-.. I.V-1p1els planl, pOurimt re vus en-il dr Les a tiur ia da l nécesité i n uro . Par cce i e , Ilai p r :nn 1aqui titi amlit , :L ,'di .

Cania .i e ;u au Burau du proiétaire, \O .me 1:1% il, -usigné dqe npnaotnr wqar uloqedatile ouna, ouraiep eeacl C-::

. aomnnUltérieure. now- ici pmL, nœuves vnne; ' · Gr
i ise dsusrpton on épsesolaIMreax ueazde dvrsjmeu 0ceztocosqe en vaun vn.Dm de e ie N - UeJN

I10 O 1 cl: e é '1 1 C l

. détanit négative, le héros décina e:41

nomi et prénomn's, et jouta qu' il ela1d

teien;ustJcdeiners lui e

d'aIccorder unle mdiente de 500 écus a à
elle'avait droit pour dles degñtt- eau-

.ar une inondaion du Pù Le Cardi-

,,ai répond1t qu'il nie savait, e quoi on lui

OUlait patrler, mnaits qu'il était prèt à payer

tout ce.qu'fil Pourrait tdevoir, ',l . et,

misrsujugement deüluels il ýen rap-

poCrtalit,' ,tr;Ouv'aienit qu'il d ta c pe e .

h'eáléa !ré lit uérentqupihls se ioquaient
de,, uniinistre-s et. quil-fallait payer Ïà ins-
ant, inienaçanlt, Si le C;tirdinal persistait

lans son'refus, e ue cnrindeprl

I .put auii ót Wéchapper par titiescabier
dIérobócet gagner le poste voisin. N'y

trouvant personnleil lse rfgadans unit

atoùlestrois brigand)(s le suivirent le

• olet auilpoing. Ont les arrêta.

Cepeildant Cette scène avait Mis tout

" 'intIlichlj en émnoi. La c/hambrée des

,,randles profita de l'occasion pour sc mett.re

en révolte. De leur côté, les ouvriers en

1laine commiienientt à tenir des conlcilia1bu-

les einl le désordre était univers;el, et le

Cardinal inecnagnit dle partir et d'aller du

p)orte en, porte faire ses adieuix aux limbi-

,;,nts du Trastevere. Sur ces entrefaiites|
aIrriva Jee major Cortesi, avec uine trentaine i
dje civiques., qui calmna les ouvriers en laine

et fit rentrer' les jeunes gens dans j'ordre,.
Cortesi alla ensuite trouver -à la police le

icomitté de salut public, où on li d(it qlu'il
llait d'abord mettre en liberté les trois

liéros de la légion de VeniseM\asi ar-riva

dec son côté, c riant que sa légion se Soule-

%,ait, réclamant ses troiîs hommes et don-

lant sa parole d'honneur de les châtier lui-

mnóme. Cortesi revint fà Sainit-Michiel -avec
une1 centaline (de civiquIes, et contraignit

/e crands à aller souiper et puis Sc coucher.

Il yfallut emplOyver Ila florce. Lorsqu'is
fuI.rnt aut lit, ont s'emplira(de treize dles

plus mutins, qui forent transportes a S-

l1ic/hr/ e ecattici.

il y af eu unle espèce d'émieinte sembla-
liai", Or heline, (Pli, forts de leurs

fr/hdemnandaienit la destitution d'abo)rd
(I(lltes una s ress qiles dirigtent,

puie celleduIlidirecteur lui-mnte, cura(to

egli Ofu c . elm-ci, ayant reçu
C:\reseréponitqule ce serait pour lui

mn grand bonhieur. A lors mn le suppIa tic
reser n i ln isonn 'estls tranquille.

\ àde bien petits détails ,; tai.s j'ail(-ru

q pouvaient voutsdonner mue idée deL

! seede fièvre qui gigne peu à peu toul-

ten letsitees. Lesens entretenus dans

vniit unom deis Drolls /e l'11omm7e,.etc.,
,le timt, après tout, qu'initer les grands

dmin la folie et Ilaméchanceté boui-

(h1 a supprimé le Paiement (les cein a
:d né ux criaxqui touethors

deiEa.Or, il n y a main tenlant dans tmott

11.tat que i.ix rardhiiaux. A Romle, les
,adiau iaezzofiinti, Caýt racanie, osti,

linhi;à Maglianio, dans )a Sabinle, sa

patrie, le cardinal Srfn; La As.ss, au
ovntdes Ang-,e., le Cardinal Malini.

CORRlESP'OND;ANCES.
\ 1'r . 0. H.-S. pwhl.--Reçu O-5.

Tip. .--ér, N . Crix.- ett ecetargent

M. Ñ. li..--1 ra -L tr rect

Ag e 'os 01c.

«ir s e volirtien n ious le faiier connaitre au
phbAoh ,afin Métabhr (des cmuiatiio (ique

ab I lt-scet où s'desrpor avr
,ua vir lvora.Suvn o ondulion nus

IlneruLe jurnial.rraliq pendant u im ée, à
ci -n gquIi nous lfour1irt u a 1 Lf 1ti abom , l, nouveau x

ALgrlle 10, deconI1m1pitioni.apres inw r
leluen Idad1e souffiete avee igaio.Delle

ýI; Anne Coliu, ügée da ',0aul a ¡ 1 usjeune
d.! 111j ll, Me 3. PjueCoi.

.'Lapratirieý, bis-le 11Iitucounatt, .1à I"l'a ede
bmls, damle Ma e-eu ia,éoued

!wre. Elle lie p s i:lsere m n
I nod mibre de peria nat, 'rirept

S met Iun époux autilel le!ét ;ui t imie depia i; 1
.0:rix Rviremardi. le 6 du courant. à
,e ide deux ame, veux imoi'. 31adeuo

phie, enfanltde Mir.PiipeG ilard, iarchaniild de
leteVilhe..•

.LOU ER A L A POIN'l10LÍ ,

-N IA 'ON et DIEU a

J1AL . T AUN limS
haubnuP m Jei,!U125 . J.un.

d e. _Ir 20 i edIvr .. vii .tl'

AN.ÇS la lui- t Fr-auccis, prl e

Sfun1ýdns d c'r: Iltenbrique -à

g r, lte ra 'v. Léu ie o u rS e tc., e A. U ,'a

Québec, 1 mar18419. ,No. I, ruust. Jeni.

-àGAINaLOUER.

lol un ICt e lui-m rne. P1.'

sl* ess on do mlee au prem ler tmmaiprochafn.
WV. Le CIlE3DNANT.

' 1 venre a bus1(18priT !!.

AR Il,,souseignó .R oc du Jallis.
P ~~. G.'"INGASJuntr,

UNE CARTE.
•E solssigné èest Im. interti pré t -ùreçecyi r tun

2 nokünltr e inisuunls da s
les diverses lbranchiesdeMrhle ctured -r-

pentage, et du Génie Cir-il, cogjiniltenwnL-lt. 011 0-

parémlesm, au g ède Pó*love. Le wsou;siné ee
gtle:aussi, MItrmetliote spCO, Goår,

mthématiques, AMécanlique t ALLRG,

1.1 mair> S1, Clûteau ISt. Louis.

'l L 0 UER.

' P1 E du 1nault d'une cmakori Il
.!X- deux tge npierre, située Idam j

la rue ", George, fIubour -,t.,Jealp avec iini e-
'dllant Lanigar cen br u. e.io dorée aýu

pligies de mii i.>*resser surles lieux,luu pro-
priétaire souIss:gne PEREDi0E,

Québ>ec. 16 février, 1048.

Maison a Louter.

AN a Rue St. VWhler faubour
JSt. Vallier, Il,- Has d'une maion à

U AUD rsEndAX , Èr P1 8.

,ILnPr r 81rt e unri palr e 1Sre

Tu 1 aa radit. autcréldit tilloec
"'"r éni., z it a i., 1 lutluje de Mo ra.hOit 'e Brilwivtan T i çcetteVie, sur

quo'i le 'iu l o compi-lm de la L3one tur
devm éle pli n s eles prlies rje..

!*rnt a i Pi àceque leurs ree *spLec-
eelluilprelceveur

No. e eSt. Per

in&n!e Jl'aatirt 'il ivtrn-.n:i t
eO ldit 1 al ,e1asue euqui soudanit

. 1Gou t l h lsusl

Qui e e mb(.- i

mont, ýadreý seri .

CilsLElTE LLI£R, ócr.
l!um nt19ffóv. 18,19. Président,

eVALEUP DE CHAQUELO.t.',

No.3. -£,500
.-. 2000

5.--.500
'6- 100

7- 100

10.-- 7-)
11..- 50
1-1.-- 150
13.-- 1215

Total,- -£6,' 75.,.-
Ce mnontant'est dmvsé en 1375 parts de £:> chaque.·

Ceux qui désireraient acquérir des ichnns dans>ce,- irage au ý:ort, sijgnCronlt le Pro-
railnle, mnentionnant le hieu dle leur résu1lece et le normbre de 'parts quW pý Irennlenl,

',es tirages ser-ont filits aul] toyen doe Billets dont treize seronrt bons, les autres nuhs.
Sur chacun des bons billets sera marque un des immóinros des dits treize lots, et le

porteur aura droit à la propriété dont le numéro sera sur son billet. . •

Le tirage aura hieu aussittqule toutes les parts seront prises, et il sera donne avis
dans lesprs publics, dut temps et duIl!heul du tige.

Sur telais chacun devra déposer d.ans tune. des B3anquIes-, indiquées dans tel avis,
soit à Québec ou1 àAMontréal, le prix dles actions qu'il auraprs, et il recevra aux dite.,
Banques autant (le billets, chacun lui donnant droit là une chanice, qu'il nuira pris d'ac-
tianis.

Les propriétés seront franches et quittes de toutes dettes ethyohqe.
Et afiin de donner toute sureté à ceux axul les lots échlerrolnt ; le montant dec

tus les billets restera déposé dans les Banques où ils aurmnt été originairemlent placés,
pour être patyýs à ceux qui ont des hypothùques -,ur cesprpri ti déposýé en cour
au cals que les «acquéreurs jugeraient àl propos dec prendre deýs lettres de ratification, et
dans ce cal, les acquéreurs seront tenus dle poursuivre lat dite ratification sans auicuni delai.

Lprpitaire s'oble ignr tiun contrat de vente des dites propiriótés en iifveur

DESCRIPTIONS DES LOTS.



La Comnp. nie de GRAENFENBERG&, ~ Librairie Indtrùment
IsCointint. n'eceu îe'm-untenant nî Cr s c t Dtiiîdeu/ .l[isiqîc

in e.rporé'e• eiri du'ilt l 'Et 't t Neur
Yock «<'Oue <1 capitaldîe $s tý,O<t) <itc ' - ___________

et ses oliciers sont dei mn "ieuir m1 1 lr ,leur po.
utioni corl ere ie, soc ,le Ot tof s i i l

pesuétll!oan<r de a rniespretbilî ii-. ,îiiin kare)rn pcut i .rLa phiý li niere Li. t m;ee s
lcecines pqui ptrtnt:Jles are n t i i olpagnie

:'t partoiît oie re o it" l udpot i une traice

~raled., D)ani' t.oiiteOsdls oceahtss ouiit n'V a pas Tu aFlrqo
d brohe Jes nhabitaîoil.da rient pr'rendes '.F

tiresmcil édites lot i l eisoit étalîli. / nCdE/c
1:arcompagite paoscêd dis 'e iias iinombreux bu- QWu.r. DE FRANC DE lGI

t ESHMILLIERS De CERT C
<iellie n.q saiiriit publier. Elle cin eixtrait seule-

"et"qutques unosuiiont tot Clu ndsi DEMIEIM
TesC tés' érendî N. Remue, t). i., <t. tiat

*cr: (rédtaceur do (.simecreiird:iîuhjer <î dNe'w -
rki) et son honeur W. V. Brady, 'méiro< R IT&s temps mérovingiens, pnr Thierry, 2 vols.

M !arc de la cité de N .Çtv,- 1por..lC .

TU D M -ur PIrpt, a P e h' ls vo!.
Elireau( le Li Compagnie deGet'ber:. ? un-12.
lroah , aNo 50 i New-Yirk, juin 184 Ç ROBERT IURINS. pozsics omptîei, taiduitcs par
LES NDECNES DE GAEN PENBIER G. Lén le Wailly, ii-12,
Les médeciiecs qui sortent le cette c npagell' LRLA NDE, si origine, Fnit histoire et en sit;tmticn

pensistentten une srie le remdes pa)irramt pri' sente,par H. tic Chtavnnes, in-Sco.
.itii 5li tmtliiitieu î<slot i i 'lsi 'IiiitB115<0,

1-11d(Iîian nilojetd btiniip l CHAie RLE S VI, Ie Armaingnuaics ct les Bourguiignonîs,
ntle'rmes brevetes en lier attrihmm: popri - . pi r 'Tohere mii-Svco.

1i, cHri unis'elles. il fhi i):re tait scuk-I LISTOIRF de la J vohtittfn parançie, u' Pon.iu,
ni ili soi miiene i nimpudent plrrép-n i re 2n . v .n .

ut ie nte i le a t pr eirs pri .i .di; D U S i\cl 138LIS , inla ns les is tu i
. par îrouae, 1-.v'C.,

L.a drie.n's nédLecin-es de Grnl'eîierg crom- ABIRGV, i e rapi, pr Adrie'n Ilbi, I 'il.
'lmence par tes in-Svo; thtbl c'lonne. de 1 page" orui

PILLULES i:%ETALES DL de 2 'artes.
Graeifinberg' E RVANT ES. D)n Qichow. traniuriin nom-ete,.

ls aladies suia cdent faile:nenit à ces revue et corrigée. in-.. richemelit'
pillules:-AS-heme, illus rrCrandville.

LeSMainies ileusepB U lFiFiON . ' pr s r isi ,i n l r par
Les Clis,
1Cs4 iistesin-aetiom.' idi!"Uleet~icWre. î'î

jCs malaies (le trneCOOPER. A bord et à Terre, tradit par Deuoupret,
Les catarresl in-vo.
.es Costipations,
L1a 'uîx-p.ndat: la grosesse, a!

La Canntipation,
La Viafiéhe<
].a dificudté (le respjrer,

1.5 D t( Lier%1nste, it

Le Sant aporté à la tte,
Les maladies 'liOreleel
Les Ersypòles.
Iépplo i

.es saIgneiments de Ncrz,
La iévre Ga.ut:te,
'Les Verdeur,
La G ripie
bas brni emsents le ciur,
Lemnalude tête,
]'hystérie,

4r é.tentionqsd'armte,
I.'indigestion,

r2Lîmnation îles parti vitaes,
j'Ltmfbimmation lid est

La taînmsse,
Le- rlabe di Polie,

LenOsppiureelons muenuie'eel
. Les mani<e nerfs,

Le's lnér.tge,
La lièvr, .nerveuse, i:ntermiituemeni ci

cînttmue;
Les fleurs banchew,
Lau tfliblesse,

Les rhumatismes,
Les iivrses«maidiesdiei'etce.

PRIX TRENT'E SOUS LA 110T1E.
SNTI'E IDE SA N'iE DE GR A îINJ.N--

BERG EN"r IRitRsEEt' '<oi-EGE: ALE.
A rrîibée ruc niot irue tu rlt ci

èZ Ga:is-ift?îrtberg et tiré rutll'iiie<îli< il,' (h.
rtbiicinales.EURIF',IANTi'ES, AI"tUCIAxc.,N...

TLS OU TONIQUES, de racin dt'i.bi «.*s .
etrces recueillies dans les orýIs et h.s prairies de'
Amå,rique.-Prix ls. 31.1-rlaqut.

LA PANABEE DES EN.îNTS,
Meue ulititece e'nevrait e' iCtruer e . îi

danille ais lotis les pays. Elle gul-rit . îvimmt-gent toutes lie maladies auxquelles les enttant
,onaujuts. Pour la dyssenterie et toutes ts autrs

a 01ictin de 'estomac et dtes intestins elle est ifii.
iie. Prise Ci lpetites doses de tel àil aitre ile

mpcela mialaidie dans tous le., cI1liat. Elle,
nu b.:soin ue d'être e'suyde pour otri re'citiil!man.

,he par to."les miièr des de famle. Danies Ea,.
SS:.l d Piiuest, dit sud-ouest et des trotull'ues "et

v-ilear et inestimthule. Il c'y a pas levant le p1.t
Ibic dt'aîîun :reril' auquel oui pt. se i'r pjour

le m (idie- les ncuants. 111e comble un vide. et
'ites l-s mrces oui sentaienit le beio. inPx'u. Gd.

e dti' lonu.at instructions.
L A 3 TION DE GRA ENFENBERG POUi;

LES YtEUE.
Cette préparation n'a pas son égale pouîr les Ia.

Mwlies d'yeux. Elle est composée sur les prtn-i:nî
lis plus s'cientiiques et a opéré îles ceisnrvi-
icuse. C'est un remi'niôde positif it proipt lour ia-
liamnntion ordinaire,, f'ibtlesseoitnbscurci'eent
<t, la vue les lrmes involntires, les matire,
siaang'ièresd.mts lesyeux, e., etc.
"Prix is. 3d. la ibouteille avec umples in.,tte..-

La Sazsepurcille de Grenftbcerg.

Cet extrait le nsalepareile poss" ute iicomttpa-
-1ilement plus grande ehcacit que tiout an'rsu-
'inareille, soit dans ce pays soit. ailmrs. Elie <si
prparée sur un plantout nouveaue lparun iéce<-

t éliante um( Llahat i Ilgré-
iets sont extraits dans toute leur excellenc'. La

mat ire inerte et sans vertu quiencr' lerm!Il
pséparatiosde sase areill eest 'ue e lcu'te

par iaittsun ueuuUne lioutiille rîle slit',u-
reille de Graenfeniuerg en tvaut dix des autres et. ,t
par conséquent dix lois meilleur marché.

PRIX $1 LA BOUTEILLE.
I'ONGUENT DE LA MONTAGNE VERTE.

Panti les maladies auxqulctles cet oniguem aex-
tcovrdtiaire est adapton itpeut énuérer les sui-
vantes. Les ENFLURES GLANUUL AIR ES et

-1 V Lsge.-~ Les mutxdes sins dlus nourrie.--
La Broiçlite.- Les Clous etles Dartres,-la Tei-

.:n'e et il <o.m une APPLICATION PRECIE L'-
SE: POUR LES IRULUltES PAIt L E FR1 UU

L'EAU BOUILLANTE, LES PLAIES D yE-ICA l'OIR ES, LES ERESIPELE, LES H1F-

tLl1t ruirit promnterment toutes na CONTU-NSies COPiJURl-ES FRAICH ES ;le plaits
I2UlîEUSE.S ou SCROFULEUSESmsilî:ent<tî

rameinées 6 un otatatisaait et souventguérie,.

Pstt ls. 3d. laBoiteeccd'amplsinstructons
Seul icfltn pria Qu-bec &J

JOSEPH BOWLES,
uva41e .M'elical,ea'> <u l aute-Ville.

Il

t

s

U A1.,

Imagerie Papeterie
R utseHistoriqucet Pn>ifanc. En Gros et enu detail.

VA d.WeGN q .R Ini IF'briqu
<NG LETEl'ERE4,. D'ALLEN'tAGNE,: QUEBRC'.

ETAT UN D I.L'RAUE.

LETTRES écrites àun provincial, par flaise Paienl,
12s-ul. i i- 12,

rIAlROcOIEFOUCAULD, rlfleions, sgenitences et
3s-d. iaxiies, stsivies i'iin examen critique, ptir

A tti éMartiri et îles uvres chisies de Viluve-
i3s-Gal. aTtrgutes, in..12,

1lUGO, lin ulslande, in-12.
5s-Gd. A LI. DUMAS. Gutile et France. int-12,

CRETINEAU JOLY, ui stuire die la Comntp cde
5s-Uu., - . Jeui'is, G vols. i-12,

CRETINIEAlUJOLY, hiintoire de la Vendée umiiiaire,
11 . t valj. in- 1*-,

LES SAINTfS EYANGTL.ES illuîi-r's pir F"ragtomit-i.

asi-Gd. I ai'. turattl iti-'':. lmît s unr iuches,
Il iNPRt iONNI E, Scènes populmreîs, 2 vo. ii-1.

D <A .L'LM A ON E, par' d: Sti, iii-12,
'0s. COOPER. Elina, traduit parlt mîtmeiiî. in-Ssi.

110GREAP] I c desConteiiipoîraius illustres. pr mit
nîne' dle nn, 10îvols. ti-1q a'ec Portii

20.. SA INTI.N, Piu'iu, I vil.in.12.
lOlOFiLAN. Contes noîurltirtues, inî-12.

10-. EYRVÉS. IIitoir ar ages. 3voin1.
liSTOIRE G]NXEI-\LE de l'Église, par llenrion.

los. 13 vols. im-Svo.

Lis-G

liii.
Ci~-Ci
(lui-G,

rî~.

21k.

3lis.
j 2ii- lii
11.-ht
8e-tIi

00e.
:1<.. 0f
lis- lit j
10e.

-AUSSI.-
Un assortimentt ie Livre le tdi , con!sistant cn livres de Pnr(es, de 1 ('leloe, Littirgie, etc., etc.

i Tus /,ce ouwîges ci-ess sont sali/rement reliès en basanc de roul'eu 'ufric.

VISARTllEs DEI «LUT, E TM a OURA E EJUETS Nc' F. TS,

de a Cmmpagne Ci de Ppiîer maki, .batre, etc., En bois de Rose, En Gros t eC IDétail,

nonnUtX. aEN fnANDE vAit:T. rETC. ETC. .iTC.

ne qu'un grand nombre te conomptie ont té .ASYîL ES At LENES.
Iîtmrir par e de ta pareilledtuDr- Tiwvn- aIies Cuiniîigs E-cr. ai ies artisans

se1i. Nous ., 'o' rî derirement de qui suit : Pasile, lwells sla elui dont il est qes
P T'rr REr , lh'te.r l' 'nd-.Cher mnon<ieur:j J'ai été liaialettresivmile:

afire penîdan les dloex d eîmiires années dt'un<e ni l'3IAT
à tctport EîtalimiÉnt db<ilité.né.de <'tîiC econsomptin nervue . Voiciimune /riion entre os <uatre milb. et aaum.ierpa retjentér5 s ps reg s a le i . n . n

Ka 2.. U E L F A E I QUIEforces et Mal sanIté. A préès airéésipré- -
. iéremenclt ;parle nombres les plus dJ1is!mgués du 1

14s-il-r l .if[/gasin <' .!. Iioî'Ssco, uireaudtice s 51ntde. ÑIe Ltal étleurs, t a il u
sdi Nathé dte la isaute-ille, dépied pruei toutses mle parres à cherer ackwells iland. il Set, î ,

la giérinoe, et aylr entend parler dtans quielqees Dr 'I ul end:-Cir inî'ieur. t a conî'rt
Q U L E' C .. journaux te %otre Salelparole y lsis t'en rlgeiit uèt i as' dtt lmtatim;

-f.III!,re tlii. A<pru.' eti avisr unî >i :u toue - JC . * n i m m rer riniir r II Iras ai liendint
te.,sjemi t ni'avat cosiqulraeiînot sn- unii ts'ui c lb j'6tipr n- plus ae, r'
lasré et allai vous voir à votre bureau ; d'après ie sO irm <s etme, membtres .!ut en téts, t i

-<.'ie istore coniseit te contiai e't <ous e'n rlemei cie sttin anploy îiuaitre bou~îteille, de vo<tre Sailsepaeiilh et
creneit. Je cuntiniiue pre ie la Saisepar'illep t lles m'iait u r ls le Mille liastrs l'

litjais l aiipisi'ii t rtiti.'e i"ES Soîussins 'vieinent iii re-vonir un a ort- et dep uiq ari mis ai p'v ier à mes il iris' ien. Jte suis e c nnex. Etim e jesua d
i ment de PARAPLilES F'IZANCtAls, en et j'e.pare' par labéiet e Diu et l'age entuièremnt'îîi;uéni. spvz rus

te cuie. die 26 et 2 pones, ni onits en vrai tis. de votr' .M a rell colitîuer en bone' saté. .a présente uini ltért( da li- is.
ae eremaeidChaiendepesouréranapLiss detous ceuxVotreetc.t> i ais F'a luîl tiiieti ui apiesqui ceîiiais-aielit i amaadie. \?'ItES UtiM .

tce Lilbini. ClIAllLES QUIM\tY AUX DMtES.

rot;sc'îs Ih aible. franuises, i-n et assermenté devant muoi Oarie le A SALSEPAREtLLE DU ¯lOCTEUR
Une var il d'artiest <teGto*,UT e.Nl'UTILi) E -ù iUi'DI T N E .st <'n igrande fveir parimi 1.-s

,,ç Pt.-..< , plt t , bs p.it e <ui ai, C USI I <ame'. Etle les soula::' ce criuele soul fmnces,
éjporéà b.e île P leur iom:e un iea teit.t et leur rend 'esprit gpli

1. & O. CRt EIM AIE. CRIAC1iIZ1: NT DE SANG. et iéipit. Miiaae l'arker nous aI traisii la let-
tie la Fabrique, .N5. 12. LiT .e. ui< sui et ' iteue l Cono< tion itre sivnte:-

uébec, s23 juin 1848.

W 1 n~egn..ié ua étbit tempo''r:dren et colt llui-
'eaus le tii oe la . uociut' pur

'M. 'J. o. Cu:at , rue la 1'.abrtuip:e No. 2.
J. ClEMA/. ZIF,

Quéuber. fi Septembître t S !S.

NNSSI ROlN. :ié' de I1 ans, ftit lairise
. pî caslparents, il V tit <un ntit «u mois de

uill't. t <i -taitui ea anuarantaiie. Oit croit

qu'elle enr dav ns la ruei t. Aine à Qiébec.
'T'oP, ifmtiennuiont do-ninie gu.u buîaîrea dut Cbur,

siar. sera rçue avec re<retmems.
Québe, t lcm.iIIbre 1818.

EXTrLAIT COMPOS DE 1)1

DU DOC T'E UR T1' OW N Sw1E N).
Cet extrait est mis en bouteille., l'un pints-

il tsiut six lies eMeiller murhé, phIs agrile er
garanuti périlpieur il touti titre vendu juIqu'a 1pré-

Ilet. l guérit i-s m alies sus tl' voiür.ri
s:is lurgier , aiktil:ir Ii déran:r l' hpatient et il'

cH :pariicutlieremem.ui favnoratble commeî tî

aC :clrs n:: tro. ti: t i T <lu t t:iti.

La grate bueauté ''t lasupério diii. lC e i,' Silse-
paîreille sur tou sîIn s reilu-uidei iiuetm
-in extirpnIt la îm:ddie il donIL ude I i sugiueur au

SOIN DE LA CONSOMPTION

no:;e:u'st î ntner.s v:T r<tumu;tn.

LA CONSOMlT'ION 'PEUT SE GUlmil

.( .1La Birotndlit, Con somp twni lu. a nui'ade
du l'oi/ , le Rhume, la Toi. / or-jCatar-
r/tes, l'.sthime, le Crace/menti rd

San g, le mal de Poitrine, lu !San L
qui se porte la tle, /le Sueurs

Proides., une Ezpectorem iiî
diff'i cile ou t rops cubonaent,',

es doueurs de Cté, ec,
ont été gurires et pet-

vent se,guérir
I Iu') o atmais eu uit remède qui réussisse auirtien <laI' iescas ilsespért dte consomption tite'

celui-ci; il iettmie ut consolide le systeie et pa-V
rait guérir les ulcérc sur les poumons etlles pa-
tients retrouvent graducllemnt leur force et leur
smlté.

SINGULIER CAS DE CONSOMPTION.
Il se passe rarenicit un jouir sans qu'on appren-

qIy cfs'u qu inu ip meincurablu si seuls le pcuvez
Ne-York, 23avril S1d7.

Dr Townsend .- Je crois vraimint qui votre
Salsîpaeille m'a s:iv é la ste, par l'inte cecciUn de
la p ovinere. .'ainis eu dulii plusieurs anî,,

A la titil ecrachais et je transpirais la <:uit. je
mi'afaiii is, je m eairaiii je crisl li:-

rir bintu'i61. Je n'ai ptiqloyé vi e abeipareille
qiiu.e bien peiu de temps et jlai desji éprouvé unt

ieleux snsle' <t surpr t. Je puis iaiite-
natl timu her <'t li:ir le tour de la ville. Le cra-
ctu.muenît ds'saitg ne'-.1' et la toux ma i;uitté.

t os pouvez iutier comien yli 3VOUs -its re.
cotiiuasiunt de ces résuliats. Votre iObéissiait
servitiis.

W'u
5
l. 1tlrSEL.

G) rut Cuie ticn.

EXTNCTION DE 'OIN.

Le certicfit sci-anne raconte Phistoire simi'le
lmais vraiede guesuïuc td ersuae.

itimnt. liv ads mituirs dle cas semblabliius
eet' vllenet a irookiynet ceiedantIt dei niilliers

deu'rentstsntlutrseniants périr,îde peurde
se laisser tmper ou poutr pargner tquelques che-
fins.

Brooklv'n, t3 sepstembnre' 1SU.
Dr. Towntsenud :--P ai te pliii 'lu, dlire queî poîur

'avanig'it''i <ux que cela ;>,u cnitcrne i
ma fille :ut de d1<xans et deie était afiligéo

de faibtleS 'te de la ieride l v la oix. Notre ruiû-
decin' ordinuire la con nesidmnit comme nurabie: :
trtais hiivrireumt qu'tu i me ri' ommanda

iti vin<irrc it'1til l l<'lie, a iuu.iuît l'eu avri iiis
m«te liiteiltu'. elle cee.csis'c<i s-asvix, c nitet
il marcher siuleuii unar. uttndet îe tîtus <'x
lui la conniissniel'. Elle i-et piitemtu réta-

blie et enmeilleure actui dlirCuirlant les 1 l.

-JOSEPli 'lT YLO.
i 8rl . u n il i yn.

DEUX ENFANTS GU£1118.
Nousn'aonspasentndupara dunefamisil!e

<tui att fait u gaie du ta SaDlsepareille tIr. 'l ruw-
send et dont les en.tts soient morts, tamtis que
durant l',té drnier i:me ceux qui n'étaient ps,
malade, mouraient. i Le certifieat suivant fait loi
le ses graindes vriu curatives.

Dr. 'Tonseud:-Cher mnrisieur, <leux de ies
enfants ont été guéris de laI dys.enite rie et de It matu-
tadiedle P'été par Plusagel de voite Salsepareille.
L'un était fgé de 5l emoi etl'autre de 3 als. Ilsf
étaieti faiiIes et les docteurs en désespîraient
Quand le médtecini nous a pprit q(ue nuits allions
penhat tnst enfalnts je róctus d'aiy er v'oîre Salîse.:
pareille si remouîmnée mais u laquellej'avis peu de
confiance v u qu'on annonce iait de muies dro-
gurs ; mois «.un somrnmes lbien r"connaissmits out-
vers eix qui eni tnt conseilt lsage car Je nmis
pcrsuiadó que c'est i ne nrnmée que nois devons
la vit' île nostdux entantls. J'écrid ceci pour en-
gager les autres às'en servir.

Votre etc.
JOHN WILSON, Jr

Avenue Nyrtle, Brooklyn,-15tl nept. il81

. iiuth Bllroiln, 17 Août I 1M7.
Dr. ''iisild :-Cher u iuur ; laui eirnne'
s esiufert î'mîe muié'r,' si cruell, ie la'etepsi.

i 'unu dléranemnutgénéral, ute is m' <' nous

otusiî.ns quell a llait. mourir. L medems init,
pouvairnmt tre la nutadieiet elur f sert muIrte

.cans naucur douttiti y nt lui avais fait lre'tnlre de
sitri Saseprrili. Elle itîm t certaeent auli

u rli tu-s fstrees u lt 1-st. 1 11eleet toutinue

lA'H Aicfr

-ijtlZîtAiIilA1IAIY.
INCA -. PiJ )I i.MARICIERI

On nie ut mettre en doute que la Salse irsi!e
du lIn. 'Tsedsoit le meilleur remue i îur lis

tat ait, 5 tiuitntes. 1-Ds iilliers îe persomms'
f eii 't débles ont été ramneniéû àIlSaa cantI. et u'-
rb' ide ces iaiiladies uauxquelles les dameson stt

Ni--York, 23 Set'embîutre I7 u.
Dit.I 'l'owns-ni c:-Cher monsirutir : I fe

était talidltiis tuun a dii diverses 8 mal s
"<ts'lit'iles. lus f"mmesî' sonît ex psées ;<elle, <tait ri

faibleuet ci couffrlnîtu' qu'à«laIm elle i p 1oi t
lus m r b r e t it ilét t'r'ouil e c o m m e ii i un r : t

'"" .ma-n1ça ne fia - d- nymr -

parelhis et] immédiatenrinites ories ruevrut si
duleur 'ahnd nrnt et tapres i-ut aviu prit;
qubllues bu<nteilles elle guérit completennt.

tC'omrune~t c~e'tte' guiéisou ert siigutlière ai puné
tîien tlhuireenu la1 1 ubliant. Elle a <luit tusasP d.' alu-ii

coUP d'ailut rus -reides qituuit tnet lui avaient Ipu-cu:
aucun eoiningement,

'tre ie
MIEN N iIl:N.

84NorfolktStr.

D)ISP'yPSIE.

Nul iluide ni rem'de' icouveîusqu'ici ne ces-
sembullnît unuît lix elîe u gasirign<e <'t à< luai-'
I-e pour idécmpt.uu'or eii-r îs aliments, et réconiitir

lu-s orugn'n dittifque teuete pré'aration udes0-C
prinlple. .Elle gurit piupivement tous ls cas de

.ype.emiame graves au chroniques.
t)êuliuteneutt dus Banues Albauy 10 mai t i.
Dui ''. :-'t-Cier moustur :--.«il et.

afflié pendant plusieus urmées de dyspepsie S'ius
sesftrmes les pi tristes. ccompg il'nisétere
l'stmitac de lae lperte dle l'apptit, d'abattement et
'uie grande a'cn.r ontre torutsepèc de ntour-

riture,et pendan'îd,t es scemailnes entir' jeeii' pou
vais en garder qu'une petite partie (auis itumaci
J 'esiuynii dits % reides ordinaires mail sai t eisîtt.On rn'ea il y a cmie-ton.ieux mois t oraver

de votr Extrait île Salareille <t, je dis le dire,
avec peu dîle confiance ; m aprtC el 'avoirimpi..
yé près de deux bouîteillei Pappétit Ie revint et
mon abattermut cesa. Je recomnmand, vivement

SL'usage de ce remèdel à ceux quil sontllitîhgé coume <t
je l'ai été.

Votreetc.

W. W, VAV %ANDT.
Se vend il Québee chez

Jos. JIOW'ygS-
Salle médicale, de laiHaute'-Vide.' t

osepa Petitelere, ,&oýuire, rie
opeph N . Iî H lte-'ile.

Qît(iîî', 21 «Ai l-i t-S

Vis-àl-vis cez . Etenijmii
Quiébec,- 6 octobre,

e,

APPEL AUX AR'TlISANS
et

./ux OUVRIER/.
NSTITUT CANADlEN de Québec i

rses ireiières s'neiices r ulières. Qu
tint.l'lInstiitut ComptiedéjiI icou(le .100te.<.

lclflet-sousJsIi r L-ter et î ' s'i >î<,.'
:rande ditilioth ù ut lt 'des Citoyensdtei ci-te ilti.

illur deit4(1 jiuîlrieIîx tutît ii. 1pajlys <fie il i v 'iIger s-mit re ldpiisce sur les li),
l. loit le but prinipial est le faire entr s

i. heliaige e cnI n u sances «iltesei
iiluilietles, Croitdîe cuil devir de folire Lit q~e ii

A itTtSA N$ ei i't O i ils <lu'JeQiuébec, iiiit il ii'ie,
a partager aec lui les av'anage le

;'ri ordre,

f& ét reSalle ii' i'nsûfie< 'l]

d. -

i istesR. i'c, rue St. V llier, hrite Grnt- uébc aji, l.

1.MELANGES RELIGIERX
l. touirntal laroit deux ibis Par neItaine e,

MiarisetVuendreuis ; ilest eigi . p

n'o e reti trare l urie aus .

ii'2tin abuton.ne -6 Qubeci'u. chiez Mesnii
Ethnrtieau, ii <'eari deil d Québec.

Nontréal, la nov, .l

N'oiirJIe J'abIssemeolL t 'Iorîîir
.. D, FERGUSON,

t'-IL de Lé-cutaNunSt 1' llre 'tî g m r.t < s no el '
îr:voi arh der<iîtînier.. ais:i iii îtilEr il

ét rtn n .il e pieetus
et frnis 's, à lebr. ! h t',e i . li .
taI l iMontîs île Lîtpinii' s ut. ut . ¡ iîe i

u strapçaisd hou. '-i p nenii

trove4e:nle eilave m i t a

t tirti <l ehn tee o
en.ian.Il.ile ict d ee sîfr'.î d it

( c i , i
iin Fe i n-.. 'pr ciii'e;

inceate mo r unepmt dn pà a f1 ee n

N. . lo' <pees i tti î c i' ,
t iet 'tii 'r ei u i l s le c e u in , e t a ra " % 1I cI ilîti, îidiéré.

|1L ,iuîébii'î'' t .1 ni <t t"iil.

ti'i .ai ,' re'm Imit le(Isa 'tui 1 'u je l s i''

lits dirîietr .'lim el <<a i. éuq ci nla . ltm'ire' 's

lt ult eim f si-eudil s vi ît i p r .

( n r e ei is e a as
ltr ois pr-miiii s<~ rnis diu îmtrui is tr u.-

ir e m sii 'rier la e s le i a Sie i
i < Lsui' it i'- le It cldtu jeci t i

Poliri x , '.

tres lCr<onne qui os'n'i oenremntià l''ru iuruiir cîî <u .-

trei aurpt'eur's. paynt davncilt. r

u i 'nn re cetm . l e ..j l..... g r . r i.

'''C u u i e uen t iscon ...itm r e. h -'
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• tt- .in' . '.t pad u. < cripto....r....

.. ......i...'.ti .ît .iil.u 1 ,. tte,....
t. 'L ' iii......' .... îîîî Pe<t. 'l' di'. i i
T t ...... .ur s, c rrepondil n'eri sieil .e i -

i we iruil es' M (f r- pr au s -ri'

. ........r , Pr n t. r, to. i . it .. y i,

.L.aZv-. I .

p o 'ee.......... .i .u. q e.,iI -. ...
'O. u.ri.e Il. nn e.....lt . .. ic ecu e.'P

Si. Ls ,p .l......< a.Cco.P :n e ,rJ.
eeur s npl................t r.nr I até. «c Io .,.

. l.u. .... C: îri

.T<b inie................1.gl s , N.

notre Jura.'uc/e(hutî ato. riti-a t:oisijit .

' /u l . .. ........ A. Z.D uval,r. r, N .

S r( ,-î l ... . . .. . . .) l rili .i,

&Ue.. ........ ......-. ". . L alleny , -er.

lie


